
LES FAITS DU JOUR AFFAIRES MUNICIPALESdans le Nord Ouest par Louis Riel, 
en 1885,comme étant une violation 
des lois de l’Eglise et de l’Etat, et 
une injure aux intérêts mêmes de 
la population aue l’on prétendait 
servii ;

y ne l’incitation à la guerre faite 
aux Sauvag s par Louis Riel est un 
attentat contre la civilisation, que 
toi;s les peuples policés châtient 
sans pitié, et qui ne peut être trop 
sévèrement puni ;

Qu’ils réprouvent la doctrine 
dangereuse et anti-sociale, que le 
seul prétexte de la politique peut 
mettre à l’abri de la peine capitale 
un agitateur criai uel qui, sans j 
tification satisfaisante, livre à la 
dévastation, au pillage et a<i mas 
sacie les malheureuses victimes de 
son ambition, de sa cupidité ou de 
sa haine contre les pouvoirs établi6;

LE CANADA
Le Comité des Marchés s’est as

semblé hier, et a choisi M. l’échevin 
O’Leary comme président.

Durant la soirée, M. 1’ chjvin 
Heney a été également élu prési
dent du Bureau des Travaux.

Le Comité du Feu et de l’Eclai
rage sera présidé par M. l'écheviu 
O’Keefe, qui a été réélu sans opi 
position.

Les autres présidents de comités, 
nommés jusqu’à cette heure, sont 
M. l’échevin Brown, du Comité 
Finances, et M. l’échevin Desiai- 
dins, du Comité de l’Impositon 
Municipale.

Le Comité de l’Aqueduc doit se 
réunir pour la première fois ce 
soir.

On parle d’établir prochainement 
une rafinerie de sucre à Toronto.

Ottawa et Hull, 21 Janvier 1886 ». GABDNKR ft Ci,-..

fuite ÂiiiBÏle D’Iiïeutaiîe
Uii ea< de rariole vient de se dé

clarer sur la reserve indienne de 
Tyeudinaga.L’HONORABLE M. CHAPI.EAU 

A ST JEROME
Oh rapporte que trois Chinois 

sont morts de faim à la Colombie 
Anglaise.

MM. Cha-Les honorables 
pleau, secrétaire 
Thomp on, ministre de la Justice, 
ont été l’objet d’une chaleureuse 
ovation, à leur arrivée à St Jérôme

d’Etat, et
----- DES; MARCHANDISESdes

Dix personnes ont trouvé la mort 
sous une avalanche de neige, aux 
montagnes du Colorado, la semaine 
dernière.

VALANT 75,000.00us-

mardi, de la part d’une foule im
mense de citoyens qui s’étaient 
réunis à la gare pour leur souhai
ter la bienvenue. Les deux distin
gués visiteurs étaient accompagnés 
de MM. Jos Tassé, député d’Ottawa, 
et J. B. Daoust, député des Deux-

SERONT VENDUES A IÆNCAN.

M. L. O. David a fait une confé
rence sur 11 Les Orateurs cana- 
diens-français,’’ hier soir, à Mont
réal.

PniX:Que ces actes néfastes ont carac 
térisé la révolte de Louis Riel, et 
que ses avocats n'en ont pas même 
tenté la justification dans son pro 
cès ;

Huîtres apprelees pour Iohh 
les g ’ins au restaurant L»ne- 
tot Hue George.

Les propriétés de la Diphlhérin 
du Dr N. Laverie sont inapréciable8 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

Etoffes à robe 12, 20, 30cts., vendues 8, 13 > \ 20cLs 
Flanelles 20, 30, 35ets., vendues 13, 2'- et 3Ucts.
Tweed- Tacts, $1.00, $1.25, $1.50, vendus 50, 75, 95,-ts. ,-l $1.00 
Manteaux pour dames, $5 00, $7.00, $0.00, v -ndus $3.00,$400 et $0Montagnes.

Dans la soirée, un grand ban
quet, auquel assistaient plus de -00 
convives, à part un nombreux au
ditoire, leur a été offert à l’hôtel 
Beaulieu, sous la présidence de M. 
le Dr de Martigny. Un y remar 
q uait les maires des paroisses de St 
Sauveur, Ste Adèle, St Hypoüte, 
St Marc, St Agathe, Ste Luci •, Ste 
Jouite, St Jérôme, St Faustin et 
Ste Thérèse.

D’éloquents discours ont été pro
noncés par les honorables MM 
Chapleau et Thompson, MM. Nan 
tel, M.F.P., J Tassé, M.P., et Daoust, 
M.P.

Paul-Louis-Amédée Foubert, sé
nateur, et Jean Louis Villain, dé
putés, viennent de mourir en 
France.

Que la répression vigoureuse de 
l'insurrection et la punition exem
plaire des coupabl. s. étaient néces
saires pour la sécurité future des 
no nbreux colons et pour le déve 
loppem it si désirable des vastes 
régions u Nord Ouest.

Qu’au milieu de l’excitation 
malheureuse qui s’était emparée de 
l’opinion publique, dans l’état des 
esprits où le moindre accident pou
vait soulever des conflits dont per
sonne n’aurait pu mesurer l’étendue 
et les conséquences, la conduite de 
l’honorable M. Ch-tpleau, en restant 
ferme et calme à son poste, comme 
un des aviseurs de Sa Majesté et 
comme un des aviseurs de la na
tion, lui mérite des éloges et une 
reconnaissance qu’ils se plaisent à 
lui offrir, et que tout le pâys, ils en 
sont sûrs, lui donnera comme eux ;

Qu’ils espèrent rermement qu’a
vec le concours des hommes publics 
qui dirigent l’opinion, le calme re
naîtra dans les esprits, la confiance 
dans les cœurs, et que la bonne en 
tente, si necessaire à notre progrès 
national, régnera bientôt partout;

Qu’lis espèrent que l’honorable 
M. Chapleau continuera lo gtemps 
à donner au comté de Terrebonne 
e concours de son talent et de son 
travail, et qu’il pourra avant long 
tempi voir le couronnement de la 
grande entreorise à laquelle il a 
déjà rendu tant de s rvices, entre 
prise qui doit ouvrir et développer 
toute l’immense région s’étendant 
du nord à l’ouest de ce comté, ét 
dont le succès intéresse le pays tout 
entier.

Ces résolutions furent votées au 
milieu des applaudissements fréné
tiques de l’assemblée, en dépit 
d’un amendement de la coalition 
rouge-castor qui fut mis au panier 
sans aucune forme de procès. •

Pour se venger de l’homme q :i 
venait de leur infliger leur coup 
de mort, les nationards lancèrent 
à l’honorable Secrétaire d’Etat, que 
la foule portait en triomphe, un 
projectile qui l’atteignit au front 
sans heureusement, le blesser.

Le reptile jette ainsi son venin 
tant qu’il lui reste un souffle de 
vie.

TOUT L'ASSORTIMENT EST VENDU A SACRIFICE 
EN PROPORTION.

50 pièces de cachemire aux prix de l’encan, ainsi que 75 pièces de 
velours de coton noir et toutes les autres marchandises.VENTE IXTRAOROIRBEEthela Spooner, une enfant de 

10 ans, ayant perdu une jambe 
dans un accident sur le chemin de 
fer Delaware, Lakawana et Wes
tern, a obtenu 810.000 de domma
ges.

t’est une «occasion exceptionnelle pour faire îles achats, 
une occasion sans précédent dans Ottawa.

La Vente commence le 4 Janvier,
ET NE SE CONTINURA QTJ’UN MOIS.

CONDITIONS : Arç/ent comptant; venez île. bonne 
heure.

LIE

WOODCOCK.
La vente finale des mar

chandises d’hiver
On raconte à Rome que le minis, 

tre des E ats Unis se trouvant à 
diner chez le Dr Delamator, un 
dentiste américain, aurait quitté 
tout à coup la table au moment où 
il s’aperçut que lo camerling de la 
Cour Pontificale se trouvait parmi 
les invités. 11 aurait ensuite donné 
pour explication au Dr Delamator 
qu’il a reçu ordre de son gouverne 
meut de n’avoir de relations d’au
cune sorte avec le Vatican.

COMMENCE CE MA^TN.
D. GARDNER & CIE.,

66 et 6s Rue Npjirks.
Chapeaux en feutre,
Tuques de fantaisie 
Bonnets rn laine (Tom O’Shanters,) ‘25c.

,25c. chique 
,25c. chaque

Hier, a eu lieu la g ande assem 
blée convoquée depuis quelques 
jours. A part l’honorable secrétaire 
d’Etat, qui a été l’objet d’une véri
table ovation et a remporté l’un de 
ses plus beaux triomphes oratoires, 
MM. Beaubien, Clovan et Poirier 
ont été admis à parler en faveur de 
l’alliance hybride des rouges cas
tors, mais MM.Thompson et Curran 
ont eu facilement raison des argu
ties de ces farceurs.

A quatre heures et demie p.m, 
l’honorable M Chapleau reprit la 
parole et proposa l’adoption des ré
solutions suivantes, qu’il avait sou
mises à l’assemblée à la fin de son 
discours d’ouverture :

Chapeaux garnis,
à moitié prix

Marchandises de fantaisie en laine,
à moitié prix

Oiseaux et plumages de fantiisie, FlIiRip NATIONALEà moitié prix r >Carré de belle soie,MORT DE M. L’ABBE RAY
MOND

DEà moitié prix
Le soussigné a transporté auPLACAGE D’OTTAWA.m. Voyez nos vitrines, re

marquez nos prix et faites 
vos achats

No • 13, RUE RIDEAU,Nous apprenons avec peine la 
mort de M. l’abbé Chaoles William 
Raymond, survenue le 18 couvant, 
à Brooklyn, N-Y., où il était allé 
passer quelques semaines dans l’es 
poir de rétablir sa santé.

M l’abbé Raymond était âgé de 
42 ans et 11 mois. Il était fils de 
M. R. Raymond, ex-M. P. de St 
Hyacinthe, et neveu de Mgr Ray
mond, V. G , et de feu l’honorable 
A. N. M

M l’abbé Raymond avait été or
donné prêtre en 1867, puis nommé 
professeur au collège de St Hya
cinthe et enfin curé de la paroisse 
de St Louis de Bonsecours.

Ses funérailles auiont lieu à St 
Hyacinthe, demain 22 courant,à 10 
heu res.

On y fait dos placages en or, argent et 
nickel au moyen de l’électricité, ou encore 
en argent, oriade et cuivre 
on plaque au-si des gnr 
telage et de voituies d'été et d’hiver, 
des boutons de porte, des numéros de 
bo.ics, etc. On répare et on p!aqu 
nouveau les vieux articles de manière à 
leur donner la valeur de neufs.

Les ordres sont remplis avec prompti-

Porte voisine du r -a>m de quincaille- 
r.e de Ni. BlltlvCiTT, le Fonds de Banque- 
loute de L L. A. GRISON, acheté à

solides ; 
nitures d’al-An

471, dans 1a $No. 39 rue Sparks e à
QU’IL VENDRA A

ranmsiis mumtiiis.

THEATRF ROYALRÉSOLU :

Que les électeurs du profi
tent de cette grande réunion repré
sentant tbules les localités du comté 
de Terrebonne pour exprimer d’une 
manière solennelle à l’honorable J. 
A. Chapleau, leur déptr.é aux Com 
munes, leur haute estime, leur 
entière confiance et leur recon ais- 
sance pour les servici s qu’il a ren
dus au pays, et au comté en parti
culier ;

Qu’après les explications données 
dans sa lettre antéiieure et celles 
qu'il vient de donner ici, ils ap- 
piouvent hautement la conduite 
un il a tenue relativement à l’affaire 
Riel ;

Que l’expression de la pitié indi
viduelle et de la douleur que tout 
homme doit éprouver à la pensée 
de la mort violente et infâmaute 
d’un de ses semblables, est un droit 
qui appartient à l’humanité; qu’ils 
ont ressenti cette douleur et qu’ils 
ont éprouvé les plus vives sympa
thies pour les membres de la fa
mille du malheureux supph ié; 
mais qu’en même temps, ils lu. 
peuvent s’empêcher de (lire que la 
loi, dans sa rigueur, a été juste;

Qu’ils désapprouvent et déplorant 
les violences de langage, et les 
infestations injurieuses dont l’ho
norable J. A. Chapleau a été l’ob
jet au sujet de cette affaire, et qu’ils 
dénoncent ces démonstrations tu
multueuses comme indignes d’un 
peuple paisible et respectant les 
lois et la personne des mandataires 
de l’autorité dans la société ;

Qu’ils regrettent vivement et 
condamnent V'nsurrec ion soulevée

SÉT LES MARCHANDISES DE MODE 
seront sacrifiées au prix coûtant.
Etoile* à Robes, à moitié prix,

Tw ods, à moitié prix,
Cotons, à moitié prix,

Toile», à moitié prix.

Fabrique et Bureau, 79 rue Bank, 
E. BAZIKE et E. ALLAI ttEq

19 Oct. 1885—3morin.
Propriétaires.Locataire et Direct, J. H. GII.XOÜR 

Gérant, L. HOWARD

SEMAINE COMMENCANI
LE 18 J AN VIER 1886. GLACE. GLACE. Mant aux vendus pour '|l0 de h valeur

Un département de première classe, pour 
la confection des Robes,sousla survei lance 
de Mlle. Breen, la couturière par 
lence «T Ottawa, est attaché à l'établis: e- 
ment.

1HE PRIVATE SECRETARY
A VIS est par le présent donné que. 

conformément à une résolut on du 
Bureau de Santé Local -le la cité d’Otia- 
wa, toute glace coupé t sur la rivière 
Rideau ne pourra pas ôire ollerte en vérité 
ou vendue dans la cité d’Ottawa. Toute 
glace ollerte en vente dans la dite cité, à 
compter de cette date, devra avoir été 
prise sur la rivière Ottawa soit au-dessus 
de la chûte des Chaudières ou au-iessous 
jusqu’à la ‘‘Pointe Earnscliffe ” et pas à 
moins de cinq pieds du rivage.

WM. P. LETT, 
Secrétaire du Bu eau de Santé 

Local.

Semaine commençant

LUNDI, 25 JANVIER, A. BLAIS,
«S»1»,

OBSÈQUES Une grande représentation complimen- 
taire, au bénéfice du fond de seco rs des
tiné à couvrir les frais de la reception 
offerte aux Volontaires d’Ottawa, sous le 
patronage de Son Excellence le Go 
neur-Général Loid Lansduwne.

On jouerale grand drame militaire

e William.)Les obsèques de Sœur St Fran 
çois d’Assisis ont eu lieu ce matin 
au couvent de la rue Water.

La levée du corps a été faite par 
le chapelain de la communauté, M. 
l’abbé Gaudet, et le service chanté 
par Sa Grandeur Mgr Duhamel, 
assisté du R. Père Gendreau, O. M. 
I., et de M l’abbé Campeau, comme 
diacre et sous diacre d’honneur.

On remarquait, parmi l’assistance 
qiii était nombreuse, las révérendes 
Sœ irs Rivet, Rohy et un certain 
nombre ü’elèvesdu pensionnat.

Les porteurs des coins du poèl** 
étaient MM. L. J.Casauli, M, Lu- 
üamme, A. 1). Richard, et M. Tur- 
geon.

DIlc A. McDonald.
LES ARTICLES DESYOUTH Ottawa, 29 déc. 1885.

UN MASQUE La pièce du genre la plus attrayante et 
considérable qui ait jamais é é représentée 
en Amérique.

Les prix d’admission'seront :
Nleire* d’Orehe&tre • - 75rtM.
Parquet • 50eiN.

NOELL’ALMANACH DU PURGATOIRE OU 
ANNUAIRE SONT lNSUfiPASSAHLES.

Les dames feraient bien de profiter des 
bas prix pour les fêtes du Jo .r de l’An.

Quelqu’un attaque M. Benjamin 
Suite, dans le Citizen de ce matin, 
au sujet d’un écrit humoristique 
paru dans Le Canada sous le titre 
“ Chien 1 ”

Si ce quidam osait mettre son 
nom au bas de ses invectives aussi 
niaises que mensongères, nous 
parions qu’il serait et plus poli et 
plus douceureux. U e t certaines 
ganaches, en effet, à qui un masque 
donne une curieuse assurance et 
une bravoure de nature à bien 
étonner ceux qui les connaissent.

De l’œuvre des âmes du Purgatoire vient 
de paraître. Ii est toujours très-intére?- 
sam, et on le lira avec bea icovp de plai
sir ‘ l un grand profit. Nous le recom- 
mandm.s u tout le monde. On le trou
vera rlif-7. L. A. St Louis, 1527 rue Notre- 
Dame. 11 contient 80 pagt s et ne se vend 
que 5 cents. En voici le sommaire :

Excellence de la dévotion aux âmes du 
Purgatoires—Que votre volonté soit faite 
dans le ciel et sur la terre et dans le Pur
gatoire—Fondation de inesses—Lettre» de 
France—La messe «lu missionnaire—1Trai
té de l’amcur de Dieu par St François de 
Salles—Les amis particuliers du bon Dieu 
—Lettres et petits traits concernant l’œu 
vre—Les sentences d’or. Qn peut aussi 
se le procurer à Ottawa chez M. Eugène 
Têtu, No. 83 rue Waller.

Maison de Modes Parisienne
S2I HUE NDSSEX,Al LOUER

Quatrième porte de la rue York. 
2 octobre 1885

Un magnifique logement, au No. 88 rue 
Cathcart. Posa ssion immédiate.

Pour ii forma ions s’adresser au No. 92, 
rue Cathcart.

ma
la

Il y a quelques jours, un nommé 
James Mangan s’est fait tuer par 
la chute d’un arbre, au chantier de 
M. James King, près de Mud Lake. 
Maugan travaillait en compagnie 
d’un autre bûcheron, qui a reçu 
des blessures graves dans le même 
accident.

James K. Bawcs
AH.OHITBOTB

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARKS.

(j. J. Labellc,
Huissier de la Cour Suprême. B. ) 

RUE BRITANNIA, 
HULL'

Ottawa, to apt Ottawa, 18 ril less

Non. m 11 rone I’Htteattoailn publie aur la reniMe mien cnlena BEX ATINE contra lea h.inorrboïde. i Ctaértton certaine, remette rentrât, en usa., unax Etuta-Unla et deu. le Puissance

HEMORRKuiDES —HANNUM’S BENATINE, LE s>t=.UL REMEDE. BUREAU PR|mCIPAL, 101 M'F" SPARK P . OTTAWA
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?BRADLEY,
Secrétaire.

Ottawa et ! toll, Jeudi, 21 Janvier 1U868e annee Nu. 12
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Æ CANADA*8.00r Première insertion, |f r ligue 
Tous les lotus...................
Trois toi.» par semv* o.......

Une toi»; la «vui.xioe..................„ p.j

. 1.50Pour six mois.
Igs’l l.ooPour quatre m si

3V40
Avi« Jo Nnissanoe, Mariage '>u 

Décès.... ..................
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conditions «vécieies.

Edition Hebdomadaire
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Payable d’avancé.isndises.
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LE CANADA, 21 Janvier 1886.

Nouvelle AnnonceGtx hiveïileiir>
3„ Ucrersc

L’OCTROI -ES TER' E? nLE BEF’O' DES FATIGUES
ACCORnti AJ

Vous qui êtes fat bisou
ciants, sans espérances qui suui 
frez reqrenez coujagi. Si vous 
supporte?z des douleurs indicible 
et si vous redoutez uieuie la nioiî, 

*soyez sans inquiétude, ' elle pi- - 
para lion presque miraculeuse cou 
nue des Eats-Linis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint 1 C.ma- 
ia et est souveraine pour la puéii- 
son de toutes les maladies des 
rains "t de tout- les attentions de 
oie. Essayez la sans

& Cu Le soussigné n-mercie ers nombreuses 
pratiques, pour l'encouragement libéral 
qu'elles n’ont rossé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hui 
il a le plaisir de les informer qu’i. -fient de 
recevoir

JS FURr. TCHEMl A

îicifiqiâe Canadiens? (filet fuit

, Mara\ 
i ■:/ de U. a

daiU ur - i
plus i m\mLE "CHARBON

CONSISTE EN
Siipcrbes Prairies à Blé et Terres b 

Pnti.'mtçcs au Manitoba et dans les 
Te ritolres du Nord-Ouest.

ïe MO pièces de Tapisserie Chinoise LAGK.4WVÜNA■(•uc 4 r« *.;<$• /e-.poi 
, en Angle '-rn <v

j. CCm:cJOLx. "-: & Cie«, 
Chambre Vb/.top : 

Vls-â-v* e biu - l'rev. '

CERTIFICATS SCR CERTIFICATS’i- Nouvellement importée, avec aussi un loi 
de patrons fleuris pour chassis* Papier vert 

-de 36 x 42 pouces. Panier doré et urgente. 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’etre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIX 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de 
choix j Vaisselle anglaise, i\ tr 
marché.

On continue comme ci-devant à 
teindre et repasser toutes 
res, à des prix modérés.

-DO ARD TH F,EAU.
290 Rne DALUOCS. F.

21 Nov. ’84

5
Terres à bas prix, à proximité du che

min-le 1er, particulièrement propres è la 
culture des PRODUITS ME. ANGE S DE 
!, : EH ME. Elevage des bestiaux, pro-

Un peut acheter un»-

BE PïŒltflER fîIftlX
E t un porté, chaque jour, tou1, frais tiré 

des mines,

A bord des Chars seulement

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est inconte-da- 
blnment le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

fi
n Fév

délai. nuits laitiers, rtc.

PPTlTk- GA'' 7 TF Avec ou sans conditio.is-4e Culture»
r,~ 1 1 1 „ T_________ --Ion i.: désir du . olon. Lus prix varient

cre en mu riant, av« c des 
ant la culture . t sans condi- 

ou d^nt.*Plissement, à prix 
fact;".-, .basés sur une inspection minu-
;i....... f ~ examinateurs de la Upmpagme.

h . veiiUi -‘si laite avec cumin u : de 
eu:tare, UNi Zfi.iBAiih de la moitié du

preuve
Bas prix. Qualité garantie.ipnrr ” ti ü 1 " i S vMiu SiChez Nu Lament Dum.uiel vous 

a.-soi tiiin ut de vian-
dilions exig
lions de culture J. G. emïnVOitTU&Ciesortestrouverez un 

des fraîches du toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées ù dom 
die. M. Duhamel îemcicie r;

pratiques et h- public 
en général de reii'u.uygeinei) 
qu'on lui a accordé j jn*à ce jour. 
Une visite est res pect uc t ; semen t 
sollicitée

Montréal, 29 janvier 1884,,V'S marqu s peuvent Hre. ffav-n-t.

Mais >n i. I O V <Ç- Cie,, 
fil Tottenham Court Rua t, 1 LONDRES, . 

j 202 me High, Stratford, j Angleterre 
<(«• S. !W. fa Heine,

I Ont inventé et patenté cette préparation
| L’uBi IT KATE U !
qui efface lea marques v ia petite vôrol« 
pour toujours. Son application est simple 
et iuofleu-tve, ne cause aucune d<-ule. 
Inconvénient, et ne contient r.en d’un ca 
actère nuisible. Prix-

Monsieur C. D. Gin ux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.

86 RtJE MMlî KS.

Monsieur,nombreuses !ô]|H iX V. ■
terrain cultive .le perdais mes cheveux abondamment 

dejnus six mois ; ri- n ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi «‘haute qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
I (mures couverte' OU decouvertes* Vau:h:<; la première boite a arrêté com- 
l’haétOMS. Rockaways, Express. paiement lu chute; à la seconde, mes 

Chariots â nain, elC„ UC.. cheveux ont commencé à repousser et
Faits à or ire. .t. ... soin et nrom-titu le T05 eu avotr use trois Ouïtes, j'avai» une

e voitures ’et°™erre les ^ «je*
....  I... mntériinv a • l'Un» r iiour mol de pouvoir vous don.
pour ia confection d mes voi- celle faible uuuquc de reconnaissance, 
; de tiremiiire uualile et mou e*),le0“?'‘ a1™" ceux ,,ui auraient le

ouvrage est garanti tant so„s‘le rapport ^ T k V^Éa?. <’h9VeUX de ”
du travail de la main d’œuvre que sous 6 U d Valkh,a- 
celui île la solidité et du li.d.

.le sollicite le patronage du public en 
général.

W.Si Fuite. et u ni'Terntfi» th «“itieiiiCMt :
j.f'uveut être tait:- 
l’achat,

Les jiaicuiéuis 
ple in au temps dt 
meets air.u-ds. v. -' inlérôt. De 
tu i vs -• Terres peuvent être obtenues à la 
Banque <ie Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles ser nt acceptées à 
10 pour cent du i rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paivmeut 
des terres.

On peut se procurer -les Pamphlets. 
Mappes, Guides, etc., en s'adressant ai 
soussigné ou à «John 11. McTavisb, Com 
laissuire des Terres, à Winnipeg, à qu, 
toutes communications relative! aux prix, 
conditions de vente, descriptions des tei res. 
<;tc., devront être adressées.

ou en six paie 
s Dében Voitures! Voitures!Sirop des Enfants du Ur Godent -- 

Le seul sirop calma»i recomi'i p 
profession inédictGc. l’rix vo. 

ta bouteille. Eu vente chez C. U. 
D acier et H. F. MneCartv,. Ottawa

t'iioits <le reveit» r 1< 
.scs bel limet.i

losieM i»eiost4‘# ei deree 
IMniir leiteirei* <g;ai ail

a tais flrbiEporlr en €aiead

ÿ2.50.

Cbevetix SmtertiMx-
b' remède cpilaloire de LEON et Cic . 
enlève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; 1 -s che
veux ne repoussent jamais Ve remède est 
très-simple lusuue ions complète 
môde euvoyé par mslle. Prix : $!.00
tifcl). U.Ml tW.ag ntgéi éral

219 rue Treiiionl, lioMon,
21 sei>t. 1885—la.

__Si vous souffrez d- s affectatioi .i-
billieuses, maux de ère ou indige-r- 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues do McGalb Prix 2ôc. la 
Doile. En vente chez G O Daciei-, 
F et UVldcGar y Gt'avva.

cheveux, 
j’emploie 
turcs son

lAïtt» hàîiA.Ï
Iic-

MG»S!?i PftL IS CE RiEUBLEE Aühkri Larosr, 
No G24, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.
un demande mi agent resident 

dans chaque village, ville et cite 
du Canada, aussi quelques voya- 

-, de commerce pour vendre 
nouvilles macLun s à air âgaz,

Par ord*e du bureau
GH ARLES lHi IN K W AT V.R. :t8 BUE RIDEAU

N. L.—Voyez le: échantillons di
tes tuiles dans ma vitrine.

SPhUOif :13 mars 1885—la Kecrétair ALFRED MATHISfii Saint-Thomas d’All'rad,
Comté de Prescott.geurs 

nos l
pour fabriquer l’an a gaz, oO pou; 
cent moins cher que le gaz de eh - 
bon, et tout aussi bon. 
pouvoir ne sont requis, 
toutes les dimensions depuis 15 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hotels, fabriques, 
moulins, rues, unues, etc. Adresse : 
i The Canadian An Gas Machine 
Manufacturing Ce., 115 rue baint- 
François Xavier, Montreal, F. Q.v

9 o< 1a

Ont des meilleures uro 
rauous ofl'er, 
an public, po 
ment immedi 
rison de la Toux, du : bm 
de la Bronchite, d-- l 
rouement, de la Cr- ip. t 
de toutes les tualadn de 
Gorge et des Frumos,

A vendre pat . 't . ■?.
6Oc bouteille.
I À LF Ohifûiste,

Mon .réal

% ■ Ni». 380 rtte C’iareiive, Oltaw»
24 juillet 1885.ù£hP;Al.f de Noix Longues Coîc-oic Je, soussigné, cerlilie que la pommade 

Valeria u fait pousser des cheveux sur ma 
tète chauve à i"âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholktte,
Cultivateur.

Après l’inventaire fait notre 
stock nous avons décidé d’offrn 
nos marchandise?, à des réuni 
Pons de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

la

W ilrop ots enfants tiu Or Gi errsl)e MefiAl
ReeouvertftM ' ê&tevl

■ Pour ta RUO-
3 e * g son certaine <t-.
d ï1®!» 8 toute» lea «»f •
' i «w» bilitus-
5 I torpeur du loi ,
I 3nia.ii de tét

JSoîiti;-
toutes .c 

foQCtioui

e» Pt-
aladies pu 

ne contienne 
de ses prépar 

^urgati

F6
Ce sirop -'Si prêç- i 
ice avec l’approh- . 
tioti dee profespenr» 

1’ K< «.'e do .Vôde 
cine h de Chiru. 

ie de Montrés 
■ ultô de Médon 
de l’Universin 

. ut Collège Yietc-

êl--'

im
, Le sirop de? et 

AvXx • ’ ' v-' fants est supé-i-u 
'4'ü toutes les props 

rations ca’.m&G'c 
offertes aux mèi 

pour conserver la santé de. le; :
; il peut être donné avec "a oh., 
confiance

vants: Colique. Diarrhée, D^-sseniûri 
Dentition douloureuse, iusomine, Tou» 
lthume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop do Dr Oodkp.rs y 
n’eu acheiuz point d’autre.

Eu vente par tout le Canada et lea Krat1 
Unis

ats < t
.Seul .'lopr.ctairv,

H B. .loti:ALE

25 e le Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olelte et Nelson,

Pharmacien*,
Montréal.

N.B.—Nous garantissons que .toute> 
ces marchandises valent le- 
prix fixés. l;as de déception.Hotel du < ana<h& Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 

12 boites de la Valéria ? JVn ai fait usage 
d'une bo le et le résultat a été tel que 
cheveux ont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent ei faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valeria

mahum*.... . etde
causés t ht In Tvaie f
l’eptomu-. 

pilules sont 
comme étant un d 
efficaces remèdes 
haut mentionnée 
pas de mercure ni au 
lions. Tout en étant

‘de’
Mr. ALEXIS RENAUD, ci-de'c.il as 

sovie de M. E. • . Lauzun, informe le pub i 
en général qu’il vient de r prendre sot 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 ru- 
Murray. Le publt-: voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel vne i-ension île pre
mière classe. M. Renaud étant •ontinuei 
eine-.t en rapport avec les marchands ctv 

bois et les oontrac'.eurs d»- 
Its hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui s'engager au prix ie p us 
élevé.

SliRIlfê, ÜjlPBL i & O.. sont o tf n trecomd«Ces 
mme etaBiàSm ni RI E «TOW6H

4 décembre 1884

do famille
entants
grande

Elles
"dftaucune

un oniesant 
pouvant être administre dans u 
quel cas, elles ne contiennent auc 
ces substances délétères qui pourraiea.

dre préjudiciables à la santé des ontar. 
ou des personnes âgées. Les Pilvlks 
Noix Longues Composées, dk Mcüale, so 
préparées avec eoin, avec un extrait cc 
centré, tiré de la noix longue et combim 
avec o’autres principes végétaux, de uir 
nière à les placer au premier rang pa?

i pilules stomachiques jusqu'-i .-u 
tes au public.

B. K. McGALB.

aux enta ns les c

Ctitüiin de Fer Canadien dii Pacifique
LIGNE "COURTE

Votre tout dévoué,
(G A. Girouard,

ex-député de Kent.
Z F lT M Zchemin de fer,

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che 

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fuit usage de la pommai.e VALE- 
H JA. trois fois, n.es cheveux ont ctssé de 
tomber.

8Æ8 CSG R FSENTRE
KFX 4111N proprieluite,

N o 56, 5tS et 60 Rue M u "a t
A. PRIX, LA ROimiLLF,Ottawa, iiitchtc1

ET tflui l..
U h irai16ièc : e, 

trcalG AB LFtoutes les
sent offer . Oliivar

AVOCAT.
S" i S-2 : «55

L. Bélanger,v xeChimie tt 
Mon: i$hofograpbii;s

GRANDE RED JCTION

Photographe,
TABI.SAD DIS BUS. ETgnure des rues Rideau r. t 

d’Egieson, Ottawa, Ont. 
x- ARGENT .1 P H ETE R

Llawa, 3 janvier 1883

.•'•urean.-—Encm 
Sussex .Block St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883

I 11 1p.m. j p.m. 
4 25 j 5 32

6 30 ' 9 00

Je ceiTifle que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
chevtax assr-z Ion 
faire observer

8 20 

2 35 I \V. Ui\ IgE HLUHE8TiArr à Montréal.. 

Arr. à Québec.... j. 1.3. to MUR, L. i. B gs mais clairs. Je dois 
que je n’ai employé qu’une 

boite -le la Valeria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

a.m. a.ro. 
6 30 ; ti 30 Photographies grant euruu ill/ILLAVOCAT

124 Rue PRIKUIRALE, Hull

4ü line MTJRR A Y, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

CABINET F. X. Bougie.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je. soussigné, cerlilie par la présenta ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatrv-vingt-un, par 

suite d’occupations et l’éludes plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir cha-ve; en quelque semaines, je 
p- rdis tous mes cheveux :u sommet de 
la tète Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
• l’une pommade inventée par lui et apne- 
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe !e désir de ravoir ma 

-ch'-velore me lit fa-re l’essai de La Va
leria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret île petits cheveux couvrir toute 
la surl'ue chauve de ma tète. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, cl cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma chove 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes 1rs pommades, La Valéria.

L. P. Champagne.^

00Laisse Québec...

$2.00 par Hoz.6 U0 j 6 OU 
p.m. I p.ni. 
10 15jll 30

aïmi'5 

li 2*5

MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS
lïïfiEAL.

CHEZ
Ü BLEGANT6 CLlAKb PALAIS 
sont att ichesaux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec poui Halifax, 
Jean ut tous les points sur le cht-mm «b 

i Intercolonial.
Connections a Montréal avec ies trams 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

gfAtr-* L’orion
Delorme

140 fine îcarks et 509 Rue Sum,4
I CHEMIN tit FEH INTERCOLONIAL Coin de la rue Rideau.

OTTAWA.Roule de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, e1 Route direcie entre Truest 
et tous les points du b s du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi ie Nuiveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, File du 
Prince Edouard, le Cape Breton, Turre- 
ueuve, lesBmmudes tl ,a Jamaïque.

Des nouteaux et élégants chars-palais 
grees de buflut et cliurs-dorloirs font 
partie e chaque train-expre?s.

Les pu agers qui s’vn voi t en Ai gle 
ter.ecu tur je Continenteoropéen p uvent 

ndi u le j aquebot de la malle chaque 
u;edi avau -midi à Halifax, en parlant 

de T ron:-- Mercredi aj lès-midi.
Les expéditeuis de grains et .le mar£ 

chaddises trouveront au port d Halifax 
toutes les commi dites désirables j onr 
i'embar.p ument de leurs effets.

Dej i is dv.- Hm.ées, l’exiiérienc : a dé
mon tn> que F Intercolonial et les lignes de 
paquebots uui font le t et vice entre Hu li- 
tax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et rtlour, constituent la voie la plus 
rapide entre ),• Canada et l'Angleterre 
pour le transport du Fiel.

informations relatives aux 
lavx -.e ti insport de fret il de ]>:Sfagers 
I euvent être obtenues «n s’adressant ù 

h K1N(

18 Oct. s43 déc lp.

JT, 13. ;.'.su
Peintre Décorateur et Taplsss!

VIENT DE RECEVOIR

3l O e O O O
ROULEAUX DE TAPISSE. IlS

\ Üureaa d’-lgeut tl’lm ; ub!«
n \ V IM) A A

N0 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

tJSlSl

SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Utuw<i
Gare Union)........ 7 00 a.m.

Arr. à Prescott.....  9 :.:D a.m.
Laisse Prescott ... 7 00 -i.ra.
Arr. à Ottawa

1 05 p m.
2 05 p.m- 
i 10 p>.cn-

Connection par le bat-MU entre Pre^-ott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

THIS IS YOUR OPPORTUNITY

10 0o a.m.
Do you want 

a splendid, 
|faS. handsomely
gp bound story
S book? You
Xcan have your 

choice out of 
: "the best that 

jjgt. arc published 
if you will ob
tain two sub- 
ecriptions for 
Tub Weekly 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis
cellaneous 

publications, given as prizes for getting up 
cl u 1)3 for The Mail, will be sent to any 
address upon application. There ia no boy 
or girl, young man or young woman, among 
you who cannot secure a handsome lot o I 
books this winter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 

ir minds to it. 
o hooka are I 

splendidly bound Pj 
and are the pro- I 
••lotions of the7,j| 
btsi kuown au
thors, which is a 
auflicient guaran
tee that they will 
not only afford 
amusement but

do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POÜR CENT 
meilleur marché qu-- partout ailleurs.

—AUSSI—

r,La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le H dût : 
l/Expi-ss dujourqmti -1 -ttawa a 12.3 ; m 

•• “ Arr. à Toronto à 9.45 ; m
“ du soir quille UU-iwa i 1 '..4'i ; m 
• • •• An1, à loi onto à 8.3Uam
•« du jour quitte Toronto à 8.25 au 

Arr. a litawa à 5.25 p m 
•• du soir quitte Toronto à 8.OU p n 
.■ •« Arr. à Ottawa à 4.38 am

i.liars palais élégants sur tes trains -lu 
. t jour. Gburs -lortoirr omptueux sur le? 

crains du soir.
Connections 
ruckvtlle et ie chemin de fer du Grand 

fi one r aussi pour le chemin de fer Ulica 
m - ni ck River et ses nouibreusos con 
uectiuiis pour le sud et l’est.

Lign directe pour Chicago et tous les 
oinus a l’ouest, sud-uUvBt et uoid-ouesl. 

Pour h ? oil>-is, iepr:x lu passage, le 
èges dans le char-salon, la table dt 

.èparl des trams pour le haut de l'Uttawu 
et toutes les autres station.-. Iv-:ales et au- 
tn informations :ouvria.'it --passagers 
s’a<lresser au bureau des billets.

1
TOILES POUR CHASSISA. 16. MACDG.VALl),

Eue ant eur de la 'le me,
R Sm>.NCK.,........253

DK
Montréal, octobre 1883,

J , soussigné, -léclare avoir perdu com- 
pletemeni la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé -1 • tous les remèdes possibles mats 
sa s succès. En voyant l’annonce de la 
Fa/Jritt da-is la Mine/'ve, j’eus ta curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch z MM. Lavio- 
letie et Ne son. pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est'M. Laviolette lui-inôme qui 
i .e l’a vendue, et il pourra attester que 
j —i. a en/iron six mois—com-
plèl- ment chauve. .1 • me suis servi d’une 
seule bol e et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
cla re cependant, les ch -veux étant plu* 
lins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.
Je suis gardie n de la barrière de la Côte 

Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les fails que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
ieure découverte.

TOUTE COULEUR.-CHOLASS,
.M. ÀKIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faite?, ainsi que ie travail de ses 
employés.

Aux foiiîracteurs et luff es
A l’etablissement du s< ussik'né, vous 

trouverez des chassis, portes, persienn- s, 
laUes, bois à finir puur maison, et<- 

Peintures, huile, vitres, m «tic, etc ,

Toutea 6m lb's Falls pour
VACtl.NATiOiX UMHJ SOIKK

Agent d» bi ifcls, \ 
7 Sj ark Oti jy .

Avis eet 
bureau de
en force es clauses du chap 
M-tuts révisés de la provinc 
concernant la vaccination co 
Bour l’avantage du 
cius dont les nom 
leurs publics

par le présent donné, 
Santé local a décale décidu de mettre 

1 itre 1 
e d On

W OUDi-ÀNU
Ko. 36, h CE IiR S S E RE U

hUbk.lt i li. u.UUUli-^,
Agent pour les ’Mtseagers et le fret de 

j’i uest, 93 bltc Rossiü, rue York, 
Toronu

191 des 
tntario, 

mpulsoire. 
publie, les mede- 

iutvent, nommés vacci 
par le Conseil Municipal, 

b s jours, (les dimanches ex
ceptés), à leur bureau respectif de 2 à 4 
heures de l'a) rès-midi, pour remplir les 
devoirs de leur charge.

g-3
ni < Près du bassin du Canal. ?

D. POT7 INGER, 
6um w-l«i 'B ai.L-X Macduugall, Maciougall & Delicourt seront tocsvu< * d,«>niu «te h r

« ., 13 Nuv.BM AVOCATS, PKOCUREURS,
pour lea affaires de la Cour Su- 
rarlement,et des Départements

Chambers” coin dee

m. Macdocoall,
Frank M. Macdoooall.

N A. Bklooobt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcoart, membre du Barreau 

d’Ontario et de ce n .de Québec, s'occupera 
aossi «Joe affaire reonotant son atteotior.

prélue, le 
du Canada, âc.

Scottish Ont .rio 
Sparks et Elgin,

13 HUE SPARKS *H
■D. McNICULL 

Agent général «ies passagers.
E PARKER,

. g«n t de Billet.
W. WHYTE

bui.uvet -Hnt-gènéra

Hotel du i astor& POUR LA SECTION OUEST DE LA VILLE î 

M. le Dr B. Small, 5'8 rue Wellington. 
M. le Dr S. Wright, 80 rue Queen.
M. le Dr A. Trudel, 380

I 451 et 453 me Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs tnuxeront boum table 
et des voitures toujours prèles à cet hôt I 
Prix modérés. Ln téléphone est attaché 
a l’établissement.
IL 4 H>.A HII.lt, |irri|trietHtr<

Ottawa, 18 iFc. 1884.

rue Slater. 
POUR LA BEC nos EST IHon. W C. R.

PlKRRB DgMS.

Bnvenle oàex tous les pharmaciens.
En gros par A4. HARVEY, l oite H 

M ontrèal

M. le Dr Voligny, 122 rue Clarence. 
M. le Dr Powell, 199 rue Rideau.
M. le Dr Hunter, 144

ixipular weekly published, and is only One 
.Dollar a year. It has now over 100,000 sub
scribers. Specimen copy and prize list sent 
freo. Addrea i Tujt Mail, Toronto. Canada-

rue York,
A. rdbijllard,

Officier de santé
A NHURNK,

p*
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-,»tese Ottawa.... 4 48 

Arr. à Montréal... 8 18 

. 2 20

20

35

Arr. à Québec...

Laisse Québec.... 10 00

Laisse Montréal. 9 00 

Arrive à Ottawa 12 23

p.m. p.m. 
4 25 6 32
p.m. p.m. 
6 30 9 00
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CHÂlBOa c® Binons
le "charbon PLUS DI CALVATIE

LACKAWANNA CERTIFICATS SUR CERTIFICATS

1>K PKKMIF.K CHOIX

E t emporté, chaque jour, tout frais tiré 
des mines,

A bord des Chars seulement

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

Bas prix. Qualité garantie.

J. G. BUTTEIIWORTH & Cie Montréal, 29 janvier 1884. *

Monsieur C. D. Giroux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.86 RUE SPARKS.

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j'avais esseyé les 
unes après les autres tout- s les 
tlons sans obtenir le moindre bon 
J’étais aussi fhauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valéhia ; la première boite a arrêté i 
plêtement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir use trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’aupuravant. C’est 
un plais-r pour moi de pouvoir vous donj 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
ervir de la Valéria.

prépara-
résultat.Voitures! Voitures!

Voitures couverte' on decouvertes, 
l’haétons. Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je repai e aussi les voilures et l'erre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
généra!.

Aubert Larosk, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

ALFRED MATHIEU, Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.No. 380 rue Clarence, Ottawa

24 juillet 1885. Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
lête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recçmmandable.

Arthur Cholettb,
Cultivateur.

la

Sirop ou enfants à Or Gor erre
Ce sirop est prépr i 
rée avec l’approb ’•r?Ér.Eshüsr
‘.u Visio

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmacient,
Montréal.

m

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une bode et le résultat a été tel que mes 
cheveux ‘ont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’txpérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valéria

H’''vi. Le sirop des et 
,7 î'ants est supèrieu 

C1/ à toutes les prônat
rations cal man !<• 
offertes aux raèr-. 

de famille pour conserver la santé de leu» 
enfants; U pent être donné avec -a nie* 
grande confiance aux enfanta dans les 
suivants : Colique. Diarrhée, Dys 
Dentition douloureuse, iusomme, 
lthume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godhrrs e»* 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Ktat«

as et
Seul nnmr.eiatre,

B. E tiotiALK, Ohir

rit.saente Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.
Tou».

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che 

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pommât.e VA LE- 
Ht A, trois fois, n.es cheveux ont cessé de 
tomber.

18p s. ul BonrnLLK,BIX,

•u.'l tréal
m

L. Bélanger,

Photographies Photographe,

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883
GRANDE REDUCTION Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

Ulü Mm REGLEMENT
Photographies grant eur

CABINET F. X. Bougie.

$2.00 par Doz. Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir cha- ve ; en quelques semaines, je 
ptrdis tous mes cheveux :u sommet de 
la tête Je fis alors part de mou malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un 
loureuse.

CHEZEorioa <£eDelorme
HO Rue Scarks et 569 Rue Sussex,

Coin de la rue Rideau.
OTTAWA.

18 Oct. h4 le.

peu curieuse encore plus dou- 
N’importe le désir de ravoir ma 

chevelure me lit faire l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
Ja surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et Ja meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

J. B. A<ÜiZâ>ii

Peintre Décorateur et Tap!sss'i
VIENT DE RECEVOIR

e
ROULEAUX DE TAPISSERIES

do tous les patrons et de tons les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché que partout ailleurs.

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS L. P. Champagne.^
DB

Montréal, octobre 1883,
.1 soussigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure il y a deux ans, j'ai 
essayé d - tous les remèdes possibles miais 
sa s succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch z MM. Lavio» 
pharmaciens, rue Notre- 
Laviolette lui-même qui 

me l'a vendue, et il pourra attester que 
j’v .u» ai or.—il a en/iron six mois—com- 
plèt'. ment chauve. Je me suis servi d’une 
seule bol Le et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch -veux étant plue 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.
Je suis garilie n de la barrièie de la Côte 

Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les fails que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mou 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

TOUTE COULEUR.
M. AKIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

VACCl.YiTiUS IGill'L SOIHK letie et Ne son. 
Dame. C’est M.

par le présent donné, que le 
Sauté local a décide de mett 

rce les clauses du chapitre 191 
e visés de la province d'Ontario, 

concernant la vaccination compulsoire. 
Borr l'avantage du public, le» méde
cins dont les noms suivent, uomméa vacci 
teurs publics par le Conseil Municipal, 
seront tots Ifs jours, (les dimanches ex
ceptés), à leur bureau respectif de 2 à 4 
heures de l’après-midi, pour remplir les 
devoirs de leur charge.

Avis est 
u deliurca

bt« tu te r

POUR LA SECTION OUEST DE LA VILLE i
M. le Dr B. Small, 5:^8 rue Wellington. 
M. le Dr S. Wrignt, 80 rue Queen.
M. le Dr A. Trade!, 380 rue Slater.

POUR LA
M. le Dr Voligny, 122 rue Olarence. 
M. le Dr Powell, 199 rue Rideau.
M. le Dr Hanter, 144

ci,
SEC l'ION EST :

Pierre Dome.

rue York, Bnvenle oàe* tous les plumsharV aciens. 
boite lt

D’ELEGANTS CtiARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

'entre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec poui Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le chemin de 

intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle

terre.

SECTION St. LAURENT ET OTTAWA

7 00 a.m. 2 00 p m.
4 05 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Gonnection par le bateau eutre Prosuotl 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

Laisse Ottawa 
Gare Union)..
Arr. à Prescott..-. 9 30 a.m. 
Laisse Prebcott.... 7 00 a.m. 
Ait. à Ottawa...«10 05 a.m.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le U coût 1864 .- 
L’Expi -ss du jour quille Ottawa a 

«. « Ait. à Toronto à
*. du soir quille Ottawa A 11.40 pin 

« Arr. à Toronto à 8.30 uro 
« du jour quitte Toronto à 8,25 au 

«• Arr. à Ottawa à 6.25 fm 
•• du soir quitte Toronto à 8.00 j m 
« “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
Chars dortoirs somptueux sur les

12.35 pm 
9.45 pm

ci jour, 
trains du soir.

Connections à Sm th'l ,'alls pont 
rock ville et le chemin de fer du Grand 

fionc : aussi pour te chemin de fer Utica 
m l Black River et sesi nombreuses con 
u actions pour le sud et l’est.

Lign directe pour Chicago et tous les 
oints à l’ouest, sud-oue&t et noi d-ouest.
Pour les billets, le prix du passage, 1«' 

éges dans le char-salon, la table du 
/épart des trams pour le haul de I Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au
tre informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

j/T S3 BUB SPARKS
*D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
E. PARKER,

. ger t de Billet.
W. WHYTE

tiuriutei. dant-g énéra

vanhornb,
Hlc£Pr*»ideut,

LE BEPO' DES FATIGUES

Voua qui êtes fatigués, insou
ciants, sans espérances qui soul 
frez reqrenez coiuage. Si vous 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redoutez même la mort, 

«soyez sans inquiétude. Cette pié- 
paration presque miraculeuse con 
nue des Eats-Unis comme Kidney 
Wurt a maintenant atteint le Cana- 
ia et est souveraine pour la gueri- 
son de toutes les maladies des 
rains et de toutes les affections de 
oie. Essayez la sans délai.

PETITE GAZETTE
Chez M. Lament Duhamel you* 

assortiment de vian-trouverez un 
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées a donn* 
«le, M. Duhamel remet cie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop (les Enfants du L>r Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
ia bouteille. En vente chez L. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa 

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges
tion, uuiployez les l'iltules de Noix 
Longues de McGalk l'rix 25c. la 
Doite. En vente chez C O Dacier, 
F et UVlacGarly Ot'awa.

un demands un agent resident 
dans chaque village, ville et cite 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour venure 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air a gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, ettout aussi bon. Ni feu m 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, lubriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
i The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, F.Q* 

9 oct _________________ Il
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tain de fei Canadien du Pacifique
ligne "courte

BNTRB

Ottawa, Quebec
ET MONTREAL.

il |-g h "h
fis fi ° 5- «.g
i

TABL1AC DIS HUB.

Nouvelle AnnonceAm Inventeurs
J. Ccmrsoiîe & Cie

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AJ

CHEMIN I-E Fl.ÈDT

Pacifique Canadien
Le soussigné remercie ses nombreuses 

pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd'hui 

ir de les informer qu’L «tient de
Solliciteurs de lirtuwti (Plnvmt* i 

Demm dt Fabrique, Marauei 
de Commet et de Bois

A grue 8 et Uerrekpoi daub- au x Ft.' - 
tinte, en Angleterre et en France.

8 A le Jllaisi 
recevoir

CONSISTE EN
S.iperhes Prairies ù Itlé et Terres à 

Pâturages au Manitoba et dans les 
Territoires du Xord-Onest.

Terres à bas prix, à proximité du che
min de ter, parliculièrement propres à la 
culture des PRODUITS ME LANGES DB 
I,\ DERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une

111,010 pièces de Tapisserie Chinoise
ment importée, avec aussi 
fleuris pour chassis* Papi 

x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un asst 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

ries, Bijouteries, etc., ae nremie 
Vaisselle anglaise, à très boi

Nouvelle 
de natrons

J. COUESOLLE & Cie,, 
Chàmbrr Victor 

Vls-à-v1 e burw-v. dus Brevets
OTTAWA, 0*1

irtiB P.—fioitti 64 
24 Fév 1883terre

Avec ou nans conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 

$2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d'etablissement, à prix 
facile*, basés sur une inspection minu- 
tie.M1-” .es examinateurs de la Cpmpagnie.

S v vente esi, laite avec condition de 
culture, «N K4R UN de la moine du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Un continue comme ci-devant à rein 
teindre et repasser toutes sortes de to 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THIREAU,
290 Rue DALHOUblE.

21 Nov. ’84

=bi

PETITE ÎE86 S!
»t-8 marqu s peuvent ètre^effacéew.

Main >n h K O V & Cie,9
) LONDRES,
J Angleterre

51 Tottenham Court Roa i,
202 rue High, Stratford,

P.irnuiK iiiM <!« N. M. la Reine,
Ont inventé et patenté cette préparation

L’OB! ITr RATE UH! TfliliiSiFÉteTermei. <!«.- Paiement :
u vent être laits enLes paiements |.p

ph in au lemps de l’achat, ou en six paie 
meuts annuels, avec intérêt. Des Dében 
turcs de Terres peuvent être obtenues d la 
Banque de Montreal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles ser -nt acceptées à 
10 pour cent de frime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John II. McTavish, Coin 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qu. 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terre--, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau

qui efface les marques <ie ia petite vôroh 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffeu: ive, ne cause aucune duule. 
inconvénient, et ne contient r;en d’un ca 
actère nuisible. Prix : $2.50.

---------:o:---------
Noirj» lenoiiN de receto r le1 

:»ihm bel usMtrliturc.l 
toiles peiutes et tioree- 
pour feneire* qeai ait 

a nais et« Importe en Caitadi.
Cheveux Nuuerflux-

Le remède épilaloire de LEON et Cie .
minutes les cheveux 

ur ; les che-
eniève en quelques minutes 
superflus sans la moindre douleur ; les 
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple Instruc ions complètes. Re
mède envoyé par ms lie. Prix: $1.00
U KO. U. Ml lW. ag’iit gérerai

JACOB MâMïT
Maoism PAL ' IS UE MEUBLES

219 rue Tremonl, Bouton, Mets.
21 sept. 1885—la. 38 It LE «IDEAL

N. B.—Voyez 1er échantillons de 
ues toiles dans ma vitrine.

CHARLES DRINK WATER, 
Kecrétair SPKUQltvfc

-* Une des meilleures prop* ’ 
• ' rations offertes jv.iau’if
L au public, pour laeralag’ 
Kf menr immédiat et ! t gu 

risou de la Toux, du J hun t 
' de la Bronchite, de VE’ 

vw8i vouement, de la On upt e 
iff Tts de toutes les maladie ;, «le > • 

Gorge et des Foumone.
„ A vendre pai. i 25 e 

60c la bouteille, 
b E.McGALK.

13 mars 1885—la
< 5

Après l’inventaire fait ut notre 
stock nous avons décidé d’offrn 
nos marchandises ù des rédue 
t;ons de prix spéciaux, pom 
ARGENT COMPTANT.

P'iluli lie Soil Longues Composée
De WcflAl

Recouvertesm"

Pour la guèr I 
son certaine d» 
toutes les aile - 
lions bilieuse 
torpeur du toi

_________ maux de têt >
,LLdl£më,v

’•.«.de toutea i. 
,17818 fonction!I’

Chiraistie,
Montréal N.B.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent le.- 
prix fixés. Pas de déception.Hotel du t’anada

es causés par 
le l’estoma-.

Oes pilules sont o/te- n 
mme étant un dus ,.U8flû 

ôtiea oonfre i 
Elles

pas de mercure ni aucune 
lions. Tout en étant nn 
pouvant être
quel cas, elles ne contienn 
ces substances délétères qui pourraient 
rendre préjudiciables à la santé des enfan

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as 
socié «le M. E. F. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de reprendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 nu 
.Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant < ontinuel 
lerneut en rapport avec les marchands du 
bois et les contracleurs de chemin de fer, 
les hommes «le chantiers trouveront tou 
jours chez lui i s’engager au prix le p us 
éleve.

[munis, mma & c».meut d imandei 
des pli

aladies pl« - 
contienne d'

1 recoin

«LE O’CONNOH.

4 décembre 1884ntionnéeB.
caces 

haut me de6
nn unissant purgat: 
istru dans n’ impor 
ntiennent aucune f u m i.. z

LES CIG l$FS
ou des* personnes âgées. Los^Piuulbs v

préparées avec soin, avec un extrait co 
centré, tiré de la noix longue et combiut 
avec d’autres principes végétaux, de mr 
nière à les placer au premier rang pan 
tontes les pilules stomachiques jusqu' îl pi • 
sent offertes au public.

B. E. McGALE, Chimiste 
Mont-

KEN AL lé, proprietaire.
No 56,, 58 et 60 Rue Mu^a t

A.

16'lèc CABLEA. Qliivar& Am
AVOCAT. ET

Bureau.—Encoignure des rues Rideau tt 
Sussex .Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
W ARGENT A FRETER

Ottawa, 3 janvier 1883.II PMni
1J. L. S. i.U.MlID, L. L. B. UJUAVOOAÏ

124 Eue PBIN UIP ALE, Hull

4fi Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

J OS. SENEGAL MANUFACTURÉS PAR
ENTREPRENEUR

Bt VOWlPtS FUNEBRES S. DAVIS & FILS
mm

A,i iil.'iiiilkiv
COIN DKS KDKS

York el Iti; Ihousie,
• TTAWA. CHEMIN IU m

pes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués

Orê
Route de lu Malle Royale, des Passagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du b s du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Ncuveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
ueuve, les Bermudes «t la Jamaïque.

Ues nouveaux et élégants chars-palais 
grées de bufl'ot et eburs-dortoirs font 
partie 'e chaque train-expre.-s.

Les passagers qui s’en voi t en Ai gle 
ter. e ou sur ie Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avau -midi à Halifax, en parlant 
de T rtinto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de marj 
chaddises trouveront au port d'Halifax 
toutes les commodités desirables jour 
rembarquement de leurs effets.

Depuis des années, l'expérience a dé
montré que VIntercolonial et les lignes de 
paquebots uui font le teivice entre Hali- 
îux et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fiel.

Toute.1 informations relatives aux 
taux «le ti .nsf ort de fret cl de passagers 
I eu vent être obtenues en s’adressant à 

E K1N< Agent d* bi.ieis,
>' 7 u- Sj ark , Ottuw

3 déc

l Bureau d’-îgeiit d’Immeublt
îîl ACDOIV A L£)

N0 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

THIS IS YOUR OPPORTUNITY

Do you want 
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 
can have your

► choice out of 
|the best that 
\ are published
> if you will ob
tain two eub- 
ecriptions for 
The Weekly 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis
cellaneous

publications, given ae prizes for getting up 
clubs for Tmc Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy 
or girl, young man or young woman,among 
yon who cannot secure a handsome lot of 
books this winter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 
your minds to it.
The books are 1^. 
splendidly bound AH 
and are the pro- 
Auctions of 
best known an- 
thorn, which ie a 4mw ) 
sufftcientguaran- fMjpl 
tee that they will V 
not only afford 
amusement but

m,
A. It. HACDOXALD,

Encanteur de ta Reine,
RESIDENCE,....... 253

.
1GHOLA

Aux ('(intracteurs et Autres.
A l’établissement du sx.ussigné, vous 

trouverez des chassis, j>orles, persienm s, 
laites, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huilé, vitres, mastic, etc., à 
des priv très moilerês

WUOD1.AND
No. 38, RUM BESS ERE II

(Près du bassin du Canal.Y

uubhh i b. âiOUDlhi,
Agent pour les -jassagers et le fret de 

J*( uest, 93 bltc Rossin, rue York, 
Toronto

D. P 071 ING ER,
Suriii tend «ut geti-ial. Macdougall, Macdougall & Beltcourtun eu ui> ehemut de ter.

î i13 N uv. IB AVOCATS, PROCUREURS,
Agents pour les affaires de la Cour Su

prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, *c.

“Scottish Ontario Chambers” coin des 
rues Sparks et, Elgin, Ottawa.

Hom. Wm. Macdocoall, O. R.
Frank M. Macdougall.

N. A. Bslooübt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de ce h ide Québec, s’occupera 
aussi des affaire reoeerant see attention

Hotel du i astor
451 et 453 rue Sur box, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et dus voitures toujours prêtes à cet hôt I 
Prix modérés. Ln téléphone est attaché 
a l’établissement. ‘
IL CHEVKII.K, |>ro|.rie(Kir< 

Ottawa, 18 di’c. 1884. '

popular weekly published, and ie only One 
Dollar a year. It has now over 100,000 sub
scribers. Specimen copy and prize list sent 
free. Address Ta» Mail, Toronto, Ganada.

Un
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Pii

LA
—Eh 

done n,
nous to 
tage, si, 
visite, n 
état ce < 
porté.

-Ma:
mandé,

—Qu'
—Mai

pas :
—Eh

naissant 
mière fo
personn 
vous ?

—Oui 
la pam 
émue, 
me dire: 
je bénis, 
cœur.

A cctl 
relie poi 
alors av, 
légère m 
ques pai 

—Ce i 
remercie 
vivacité 

En m, 
gracieux 
compngi 

—C’ee 
tout cele 

—Ah 
étonnée.

—Mac 
rissay.

En se 
se en sci 
vée pri 
pour arr 
compagi 
s’en éch, 

—Mai 
amie ! d 
le visage 
pins vif 
plus mo: 
objets in 

C’est 1 
qu’ils t’e 

—N’ii 
revient 
Andrée.

Fais s 
bat-Joie 

—Ne 
dit-elle, 
elle, et n 
çu la pei 
Je m'y s 
cœur, vc 
avez pu 
s’est infi 
soins, qr 
peine ; 
comme e 
ses cons 
chose de 
ronche c 
mérite, e 
vent les
pas, mae 
juste ?

—J’at 
ges à rei 
répondit 

—C’es 
Andrée, 
voulez-v 
adresser 

—Je x 
selle.

-Ton 
faire An 
différent 
tour de i 
de ne pa 
rences... 

—Je
mademo 

—Je v 
écoutais, 
vous le c
en vous 
dignité.

-Il e 
mande, e 
pression, 
pée. N< 
vent, me 
tes du g 
mais, jus 
vons ren 
té dans 
tinction 
si pauvr 

—Pou 
l’on dit 
manda I 

—Non 
malheur
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"

Tapis, T*x»s. -/te
m im m m

“J’ai sou lie rt ’
De toutes les ma lames imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anuersou m a recom

mandé les " Amers de Houblon."
,l ’en ai consommé deux b mteüles 
.le suis complètement guéri et je recom

mandeSincèrement les Amers de H ou b.on 
à tout i‘ monde J. D. Wa aer,,Buckner,

—On prétend que vous avez 
l'esprit un peu., .faible, un peu 
dérangé.

—Ah ! oui dit la mère Ra
bat-Joie avec tristesse, ils disent 
que je suis folle, je le sais.

—Et vous ne l’êtes pas, n’est- 
ce pas ? interrogea Armande.

—Pas plus que vous, made
moiselle, répondit la pauvre 
femme.

Armande et Andrée échangè
rent un regard surpris. En effet, 
la mendiante avait répondu très- 
nettement à toutes les questions 
qu’elles lui avaient posées.

—Alors, reprit Armande, c’est 
à dessein que vous cachez votre 
nom.

—Mon nom Y répéta machi
nalement la folle.

—Oui. Savez-vous celui qu’
on nous à donné eu nous indi
quant votre adresse Y

—Sans doute, c’est la mère 
Rabat-Joie.

—Mais ce n’est, pas un nom 
cela, madame.

—Qu’est-ce donc Y se récria 
la malheureuse avec un étonne
ment naïf

—C’est un surnom
—Un surnom ! lit-elle de plus 

en plus surprise. Vous croyez Y
—J'en suis sûre.
— Pourtant, c’est toujours ain

si qu’on m’appelle.
—Je le sais bien, mais je sais 

bien aussi que ce. n’est pas un 
nom.

La mère Rabat-Joie ne répon
dit pas.

— Un nom, insista Armande, 
serait celui....

Elle hésita, ne sachant en 
quels termes s’expliquer claire
ment.

—Avez-vous été mariée Y de
manda-t-elle tout à coup.

—C’est bien possible.
—Eh bien ! un nom serait ce

lui que portait votre mari, par 
exemple.

La folle leva lentement ses 
yeux indécis. Elle avait l'air 
de ne pas comprendre.

—Voyons, vous ne savez pas 
comment se nommait votre ma-

F12 TIL, X. B T © ' V ©ZlEaiT-A-BIuTi]

T S IMM1 1 '

LA FOLLE I'... < 41 à du
Tonique Anti-Glaireux et Anti-Bilieux

h Préparé du F AUL GA r<E, Plions 1“ Classe, Docteur en Médecine RF
de 11 Faculté „e Pim, SE'JL PROPRIETAIRE DE CE MEDICAMENT 1 il

i.K
D'OTTAWA.

LVATIB /v ’
Mo.(Suite*

M—Eh bien ! nous possédons, 
donc nous vous donnons. Et 

vous en donnerons davan-
U, k!v ■ ,i Ï,Je vous adresse ces que.ques lignesPERTIFICATS PARIS, ©, Kue de Gri'eitelle-St-Qorinain, 0, PARIS

, Une. expérience de plus de soixante années a démotif ré que VËliocir
L j éJtrilliê était d'une efficacité incontestable contre les Mal rul!** do

Foie, de l’Estomac, les Digestions difficiles, les 
! jy êptdénrques, la Fièvre jaune, le Choléra, les Affecti 3 
;f goutteuses et rhnmatismaler, les Maladies des Femmes, 

ies Enfante et dans tontes les Maladies congestives.
prepare par PAUL Oaûe est un des nuMlvo- 
plus économiques comme purgatif et

» y .at
UGage dt- reconnaissance 

Amers île
pOU1 vo°

,'i<• ululé île -i^rb'
nous
tage, si, lors de notre prochaine 
visite, nous trouvons en bon 
état ce que nous vous avons ap
porté.

— Mais je ne vous ai rien de
mandé, mademoiselle !

—Qu’importe ?
—Mais vous ne me connaisses

î d’opérer des
3st inconte-,ta- 
reniêde coiinu 
te des cheveux

• * lloubio:-. J’ai soulierl 5; k " v .•««■De rlmmitism t utiammatoire 
Pendant tirés de

à

S médecine n a
semblé me l’air du 

Bien ! ! !
J n : qu’au moment où je pris deux bou

teilles de vos Amers « Houblon, ni à ma 
grande surprise je suis ausis bien aujour
d'hui que je ne l’ai jamais été. .l’espère 

Que \ ou* aurez beaucoup de succès,
Avec ce puissant et y.
Efficace remède : Ær *
UuicoD juo ! ’ ‘ serait désireux d'.i- e/ V f

voir plus de détails siv ma gu-rison peut - vJ
es obtenir en s'adiessaut moi. K M. r ,'*■:/ %

Williams, !U3 I6lb Street,.Washington, | * r ' • ' fl

D-c 1 - -x1 '; x

3

M", S$i<»- M’.’l HS
Il.IXIK de G 11 1,1 J TÉ,

monts les plus efficaces et les \
o' i.mm'c Dï PCSATir. 11 es* surtout ut .lo aux Médecins de rampa uns, aux 

' » tonnants. uix y. otites < des secours médicaux et à la Classe eu- a
ir-civile il épargne des iv..’ considérables do medicaments. -Comme j| | 

• o -XF, U est tonique eu n ''mc temps que rafratclu -mt. Il «?>*'.• .J 
i. t'v.v.e-u. rv Otpeutôtrcadiui tu a\. n i gai succès 11 ; lu 
comme à la plus extrême vieillesse sans erulnte d’aucune espèce d'accident, f» 
Se tfrt'ir itc< Contrefaçons. - Exiger te YrnWe ÉLIXIR de GD1LLIÉ, portant la dmature PAUL PAGE ! ; 

t-.,,; et tj Brochure : Traité de l’Origine des oiirres, dont chaque bouteille d • i être eraompagaéfi.
Déydl à Quobeo : D Bd. ’ - lîTêTc U. rue S : Jeta

. HT UANH l.l s flUNCIPAl» l'Il A U U AC IL s OU ______

PILULES Fü;:J,u/ES mi; ji! d'u.xir TOBiqns AütMüulroBX il’ ' füttLK , ;
*X. . couleuent. loue un peut vo: ■ voutee lee r été* tonl-r

' et dv,-.. .do cet) .k&i»

|p£3*,.AS&m: ^ jmi

..JRite s.vst*ëSmk.. :« .i îvfceûc. ■.»JtvjüX

l/^presaioa, U-itù»rÀe, Emphysème pulmonairo| 
Affections dos Voies r. spiratdires

Pour le soulagement imnMiat <: 
et pour leur C i •

)ar les certiti-
ÜHav.o, 17 Di- 8'1 56

9 janvier 1884.

jiharmacien, 601 
(ouest) Montréal.

pas : - \—Eh bien ! nous ferons con
naissance. Est-ce donc la pre
mière fois que vous recevez des 
personnes qui s’intéressent à 
vous Y

—Oui, mademoiselle, répondit 
la pauvre folle, visiblement 
émue. Aussi j’espère que vous 
me direz qui vous êtes, alin que 
je bénisse un nom si cner à mon 
cœur.

A cette question, toute natu
relle pourtant, celle qui jusqu’
alors avait pris la parole rougit 
légèrement et recula de quel
ques lias.

—Ce n’est pas moi qu’il faut 
remercier, répliqua-t-elle 
vivacité, c’est mademoiselle.

En même temps, d’un geste 
gracienx, elle désignait sa jeune 
compagne

—C’est elle qui vous donne 
tout cela, ajouta-t-elle.

—Ah ! fit la pauvre femme 
étonnée. Et elle se nomme :

—Mademoiselle Andrée d’Hé-

x abondamment 
semblait pouvoir 
’avais esseyé les 
ut* s les prépara- 
lin.; bon résultat, 
n peut le devenir

m

emede est .oJe considère que voire 
meilleur qui existe pour l’iiid'gestion, Us 
maladies de rognous,

Fît là débilité des tier/, .î'arrive 
Du sud en quête de santé el r 

que nos Amers m’ont fait plus <le 
Bien !
Que toute autre ehoe *
Il y a un mois j’étais extrêmement 
Maigre ! ! !
lit pre-qu’im apahle de marcher **ain 

tenant je
Gagne des forces, et.
De l'embompomte.
U se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents le ma saut ■ et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon ! .1- Wicküfle Jackson, 

Wilmington, Del.
j&TLes bouteilles qui ne portent pas 

une étiquette b anche marquée d’une 
touffe verte de Houblon sont de la contre
façon. Rejetez tous les remèdes sans va 
leur, empoisonnés, qui s’offrent sous le 
:to a de “ Houblon ” ou “ Houblons :

' ’V •3SES_■ntion ’essayai la 
iite a arrêté com- 
la seconde, mes 

r à repousser et 
iodes, j’avais une 
lujbtravant. C’est 
ouvoir vous donj 
e reconnaissance, 

auraient le

Poudre de CoMition d'Âlexandef
rofiit tyi

ST AUTCR8

I îi U P ? % F
i cheveux de se • /erses Affections

-•<’» STHA'ITt.Vk, 
ne el Smnt-Pat~i<1

en rPBKR1 LaHOSK, 
re-Dame ouest, 

Montréal. F^IER-CIBMP^ 100UEL
Pharmacien de I •• ■’ -i r .•

Le Papier vt les Cigares G i -quel calment à l’instant
i-’ème les accès d’ASTHPRE les phi violents.

L'emploi régulier de ces préparations éloigne les accès et 
même s’oppose complètement à K ■ . retour, 

y Dr: «U à Montréal, chez DM. L VJ 01 ET TE ‘ T t j, N, 209, rue Notre-Dame.

B — à Québec, chez MM. le D’ bd. ItlüMN & Cg 314, vue Saint-Jean.
H ET DANS TOUTES LES UKINCIPAL1 S l'Il.MV-l.xClKS DU CANADA.

■uWi.’s v mr
npe.moN de P,Ois 107B

avec

as d'Alfred, , 
ité de Prescott, 
que la pommade 
s cheveux sur ma 
uarante-trois ans. 
ible.
HOLKTTE,

Cultivateur.

efficacité ,: - 
garde coure ‘1er contrefaçons..

T. ALEXANDLH
pt'Ui Aussi obtenir 'Article vt- 
v LAPORTii, nu- Rideau : 
A FILS, ru«- Wellington ;

N. B.—Vu 
ritnbl 
GOO
et DAGLtSH A FRERE, rue Quee

DAH.'

JOUISSEZ, 4 janvier 1884 T .ODDrissay.
En se voyant tout à coup mi

se en scène, Andrée s’était le
vée précipitamment, 
pour arrêter sur les lèvres de sa 
compagne le nom qui venait de 
s’en échapper.

—Mais tu es folle, ma bonne 
amie ! dit-elle toute confuse et 
le. visage coloré 
plus vif incarnat, ce n’est pas 
plus moi que toi qui donne ces 
objets insignifiants.

C’est toi, mon enfant, puis
qu’ils t'appartiennent.

.—N’importe, c’est à toi qu’en 
revient tout l’honneur, reprit 
Andrée.

Puis s’adressant à la mère Ra
bat-Joie :

—Ne l’écoutez pas, madame, 
dit-elle. Je vous jure que c’est 
elle, et non pas moi. qui a cou

vons voir.

i, De ia Santé et du Bonheur

GOMMENT ? comme d’autres 
ont fait.

illJUle m’envoyer 6 ou 
J’en ai fait usage 
a été tel que mes 
très épais. Plu- 

ns que cette pom- 
uvelle chevelure, 
■rie;'ce. Je vous 
erlilicat en faveu

commei
Pt ur lee Meilleures ferronneries à bon ..a 

chô, niiez coezKonfïrcz- vous <i«* maladie# des mi, ISTHME
CHEMIN ME FBI’,

“ Le “Kidney V vit” m’a ramené, pour 
niii-i dire, des portes du tombeau, lor.-que 
,i avais été condamné 
ému enta du Détroit.”

M. W. Deveruux, M

jîel GU G ALL S' d Z Ml.
Le ustneien magasin de ce genre : 

Otta , oubli en 1850, à l’enseigne, dv I

GROSSE TAIÎRIERE,

Rue '.'m, si coin de I? rue Ouke

*3 »
i x^otroitB du

D* C.1.1par treize médecins 

cchanic, Ionia, Mich. “MiïADA mm csubitement du Pfcnositai ”‘ î 4 Quebec : P T.
Vos nvrfs sont-ils niraibli# ?

“Le “Kidney Wort’’ m’a guéri la 
blc.-re des 
do mes jo

OUARD,
député de Kent.

ucy Wort ” m’a guéri la fai- 

ledtui Monitor, Cleveland, O.
lUBTU ÎI V OS.ri Y <“e., lorsque I en doses 

Mdu M. M. U. tiuudwi u,Ld. LALa malheureuse femme la re
garda avec une profonde stupé
faction.

—Non, je ne sais pas, dit-elle 
enfin.

Armande et Andrée se serrè
rent la main. Elles commen
çaient à soupçonner en quoi 
consistait la démence de la mère 
Rabat-Joie.

—Ainsi, fit doucement An
drée, vous ne vous rappelez 
même pas si vous avez été ma
riée Y

—Attendez L.fit la mendian
te avec un violent effort. Je 
crois bien que oui.

—Eh bien ! comment vous 
appelait-on dans ce tcmps-là Y

Mais le visage de la folle re
prit aussitôt son masque d'im
passibilité.

—Je ne sais pas, répondit-

CUAVDIBBES, OTTAWA, 
Bt L MAfTAWA, P.Q

CA. en ami-aï : i :r. : vn- ii cii mi iiü-
i;i lAltliS !

a, 15 mars 1884 
Jeux ans mes che 
up et après que 
pommât.e VALE- 
veux ont et ssé de

VOIE LA plus COURU
BNTRB

limffA ET MO.XTllKAL

KoulTrez-voiu# «le la 
Itright ?

“ Le “ Kidney Wort” m’a 
mon urine avait la cort.=islau 
puid roïsumbi

iiittlafllc «le

guéri lorsque 
eu do la craie,

ait à du s:n:g.
Frank Wilson, Peabody, Mass.

MCDOUGALL S CUZHER l'n «s o-<im .tl complet de liqueur 
choisies -1 eg res, vient d’ôtre reçu a1 
numéro 450, me Suss \, '< Tt.uitnv ôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françai-e'’- c 
et Gastier, St. Julien,
Ayala, Chateau-d’ay, l. Il Mumni, Char 
Ireuse, Kuminel, Bénédictin Curncuo 
Moraskno Vertmoulh, Torino,
Gin, en fi* **t en caisse.

CIC a b 
el C millions.

Ordres ivumjdcment exécutes, effets 
livrée à iomicile.

3 ctobre 1883.

L0RGAS1S d i’îlOM F El tous les points à l’est, italiennes, <arton 
• terne, Brissou

NonlTrant, de I<» «Ilabeto ?
“ Lo “ Kidney Wort” eut le rvon-ilo le plus 

Nice que j'aio i *t «crir. II prucurc uir 
lagemontprvHtuu immédiat.”

Dr Phillip U, ballvu, Monoton, Vt.

foie?

n, Est l’œuîre .a plus compb xe du oréatei i 
et quand.ee mécanisme si complique, el 
artistemelji fait, est dérangé par lu- mnh:- 
die, on tioU rechercher le moyen le plus 
efficace, • t cei secours doit être denmndé 
r ux plus expérimentes, car le corps huma n 
i si quelque chc- e de trop pr
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin t.-mployer l”

Le Dr Oscar Jouannessi n, de l’Uniw/ 
si té de BeVlin, Allemugiu-.a fait une élude 
de toute sa vie, Alu système nerveux et 
géniteur inaire.

SES REMEDES GU Eli 1S8BNT 
dérangement du sy

uerveux, y compris la Spermalhroée, Go- 
errhée, ta Sphilie, la Stricture et J'Impor- 

rence, ef<*„ etc.
HAHCEQUE VOUS avez été t: npé Pr’t «le Slonlreal. • Arr. a «Ni»' » i 

abusé i ur 1rs CHARLATANS qui ; n i; u J;« | «JJ*

liaient guérir cette classe ne mata nu, foueCs convois it paesagere se remlont ht ec
u’hésitez pas à essayer de la méthode du t' ment à Montréal, sans changement de chars
VJ nAONBS»; avantque çeu- - n . u-
devienne chronique et incurable. Les trains quittant Ottawa 4 8 heures du

matin ae raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et. toutes lei 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir,

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nui: 

t de Boston et New-York viâ Snring 
, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m 

viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York i- 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

lotographe, CONVOIS a PASSAGERS t 
Tous L-os Jours

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Urand fronc. Ver 
mont Central, et les trains du chemin de t< i 
Delaware et Hudson, dont les lignes s < tendent 
iuwi'aux Provinces maritiir • ot aux vVlos do 
Nouvelle .Angleterre, Troy. 'vsjiy et New

■I- Vie19 janvier 1883

èria m’a été très 
e do mes cheveux, 
partie chauve des 
s clairs. Je dois 
i employé qu’une 
is âgé de soixante-

F. X. Bougie.

houffrez-vous <t<; niala«H«*N <Ii«
“Lu “Kidney Wort” m’a guéri d’u 

Indio chroioquo du fuie lorsqu e je demandais 
à mourir.” Henrj- Ward, ex-coloi.el

60 Lu. des Nationule, N.Y

île qualité» variées, importés
:-;ieux pot r

çu la pensée de venir 
Je m’y suis associée de grand 
cœur, voilà tout. Du reste,vous 

le voir, c’est elle qui

ou-4 «t» douleurs «mus 
le «lo# ?

1 uo “ Kidney Wort ” (1 bouteille) in’n 
guéri lorsque j’étais si eouffrunt que jo ne 
pouvais ni ; lever, mais que jo me roulais 
Hors do mon lit.”

C. M. Tr.ihnngc, Milwaukee, Wis.

Souirrcz-votjs «le maladies «Ie«
r*^in/5iN ?

Soutfrez-v

110. 45ü, Rüt SUSSl>:
W. O. McKAY,avez pu

s’est informée de tous vot be
soins, qui s’est donné toute la 
peine ; mais elle est toujours 
comme cela. Dès que, d après 

conseils, j’exécute quelque 
chose de bien, sa modestie s’effa
rouche des compliments qu’elle 
mérite, et c’est sur moi qu’elle 
veut les faire retomber. N'est-ce 
pas, madame, que ce n’est pas 
juste Y

—J’aurai donc deux bons an
ges à remercier au lieu d’un, 
répondit la folle.

—C’est cela ! fit joyeusement 
Andrée. Maintenant, madame, 
voulez-vous m’autoriser à vous 
adresser quelques questions Y

.—Je vous écoute, mademoi
selle.

in 1885* îles trains tir -A partir du tit> Jn 
culeront comme suit :
Fartant «voit

4.50 p.m.

ttawa, 5 tièc. 1884Toute Déoilité ou Montréal, 

s.20 p.m.
J., 23 déc. 1882. 
par la présenté* ce “ Le “Kidney W un t. ,t guéri do m.'tla- 

dieg du fuie et dud rognons itprèd q.to j’eus 
su vi inutilement, pendant des h l i ées, le 
trtiitviueiit dos méueeing. °e remède vaut 
$10 la boîte. . ISSU AL,atrv-vingt-un, par 

l’éludes plus ou 
-it petit à petit de- 
]ue semaines, je 
ix :u sommet de 

de mou malheur 
petlia deux boites 
e par lui et appe-

)tion, je le dis, je 
je l’avoue, je la 
encore plus dou- 

désir de ravoir ma 
l’essai de La Va

rna surprise, après 
is, cl voir comme 
eux couvrir toute 
tête. Je redoublai 

itiance et de ponc- 
îrès, j’avais, sinon 
3 partie ma ch

naissance de cause 
s ceux qui comme 
de perdre leurs 

it la meilleure <1j 
Valèria.

i. P. Ghampagne.JJJJ

, octobre 1883, 
avoir perdu com- 

! y a deux ans, j’ai 
les possibles mais 
il l’annonce de la 
, j’eus la curiosité

ch z MM. Lavio- 
acieiiR, rue Notre- 
ette lui-même qui 
urra attester que 

mois—com
ie suis servi d’une 
(lit pour me rendre 
bis, un peu plus 
i veux étant plu.» 
l* commissent sont 
du résultat.
Harriet e de la Côte 
i heureux de don-

i faits que je viens
ii voudront seren- 
cerliUcat de mou 
u slice et en recon- 
de cette merveil-

scs
fcuml H'idgcs, W i Hiamstown, West Va. RELY ,

DÉOCM•'$ Si«iflivz*voiw «le la «•«ms.tlpnNoiiV
r® “ i.o “ Kidney faci:i:o ks év:.ena

ct m'uguéri ai lés que j'eus fait l’ettui 
e ves reiuédo.i j>, . ,!ui t seizentig.

Kcliiuu l'. ;,x-inid, tit-Allans, Vt.

.TEL a, 
TAPISSIER 

Kl VITRIER,

giioi
S'1''”elle.

e@u gratis
On enverra par la malle un traité pré 

oieux du système du Dr Johai nessen par
lai' ement cacheté à toute personne souf
frant de cette maladie, pourvu qu’iul 
s’adresse à son seul agent autorisé, au» 
Etats-Unis ou au Canada.

HENRY VÛGELER.
49, South Street, New-York

Divers symptômes compliqués sont La; 
tes par les prescriptions spéoiales du doc 
leur Johanncssen d’après l’avis d’un mé
decin -iûment qualifié.

Toute correspondance conlidoncid et 
toute réponse est envoyée frais d<» y■■■<*- 
payé.

—Que faisait-il, votre mari ?
—Je ne sais pas.
—Où est-il à présent ?
—Je sais pas.
—Est-il vivant ?
—Je ne sais pas.
—sVous ne le voyez donc ja

mais ?
—Je ne vois jamais personne.
—Et y a-t-il longtemps nue 

vous n’avez pas reçu de ses nou
velles ?

—Oh ! oui.
—il se cache donc aussi ?
—Peut-être...à cause des cré

anciers ?
—Vous avez donc des créan-

Konflripz-Yoti* «lv la mnliirt» ?
“ Lo “Kidney Wort” ch Hipémur à tous 

Ica nul rca remèdes dont j’aio jamais fait 
usogo duns ma prntinuo.

Dr It. K. Clark, South Hero, Vt.

MàR 'Ianu da

PEINTURE
bt iik VITRES

023 HUE SUSSEX
O T T A W A

ElwpToti» I/llteiix ?
“ Lo “ Kidney Wort ” m a fait plus de bien 
io tous les autres remèdes dont j'aio j.. mais«SI

.Mde J. T. Galloway, Elk Fiat, Oregon.
S«MifI><*z-v<ias des bemorrhoiden ?

fi “ L : “ Kidney Wort” m'a guéri radicale- 
K v« n< dea liémorrhoïdc-s qui coulaient. Le Dr 
R W. C. Kline m'avait n o inm>n déco remède, 
ri. II. lloret.Cuiisicr M.Baz.k,.Myertown,l>a.

CHEMIN DE PREMIERE CUSSi Vi iXttlAL ne charge; de toute 
u and e datte n ligne d’at- 

lainib, il survciilu iui-uiêmc 
toutes les opérations de sa hou 
tique, et ses prix sont, raisonna
bles.

BT RAILS NEUFS EN ACIER 
Les pasflagare pour lo Sud et l’oet ohangant >v. 

à la gare Bonaventure A Montreal on leux 
bagage ost traneff-rè sans frais extra et sans que 
lepaeangt r ait à s’en occuper.

Le bagage est ohéqué pour n importe -tool e 
droit

Lee bilk-ts et tout autre renseignement pe 
vent être obtenue au* bureaux da Grand 'Iron 
rue Sparlta, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains so 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. G LINSLKY

T
Iltvs-vous tort m e pa 

Usine Y
“ Le “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 

médecins m’avaient condamné et après que 
jleus soulier! pondant treille uns.

Elbridgo Malcolm, WTect Bath, Maine.

r le rhuma-
—Tout à l’heure, je laieais 

faire Armande, et j’avais l’air in
différente à ce qui se passait au
tour de moi, mais je vous prie 
de ne pas me juger sur les appa-

84 - 1 an

iouservatoire de toiquq
333 HUIS S U SS JC X.

jUL' S HAEMBRS,

Les propriétaires tr- avoront 
un grand avantage en le favo 
risaut de leurs commande 

17 mars 1883

Aux femmes qui Nont nnilndes?
“Le “Kiducv tVorf” m’a guérie d’une 

malnd: dont je soutirais depuis plusieurs 
années. Plusieurs do mes aunes qui eu out 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde II. Lamorcaux, Ile La Mothe, Vt.
(toLrc iarences...

—Je ne le permettrais pas, 
mademoiselle.

—Je vous regardais, je 
écoutais, et je m’étonnais, je ne 
vous le cache pas, de découvrir 
en vous tant de politesse et de 
dignité.

—Il est certain, ajouta Ar
mande, que le choix de vos ex
pressions m’a également lraj>- 
pêe. Nous faisons assez sou
vent, mon amie et moi, des visi
tes du genre de celle-ci, et ja
mais, jusqu’à présent, nous n’a
vons rencontré tant de propre
té dans la misère, tant de dis
tinction réelle sous des dehor-i 
si pauvres.

—Pourtant, savez-vous ce que 
Ton dit de vous, madame Y- de
manda Andrée.

—Non, fit attentivement la 
malheureuse femme.

ciers Y
—Hélas ! oui. Mais dès que 

j aurai assez d’argent, je les 
payerai.

—Vous les connaissez donc, 
vos créanciers Y

—Pas du tout.
—En ce cas, comment ferez- 

vous pour les payer Y
—En voilà une ijuestion! fit la 

mère Rabat-Joie en haussant les 
épaules avec pitié. Est-ce qu’on 

besoin de faire appeler les cré
anciers pour qu'ils se présen
tent?

Armande et Andrée ne pu
rent réprimer, le sourire que 
cette saillie leur arracha.

Il était évident pour elles que 
cette femme n’était pas précisé
ment folle, mais qu’elle avait 
perdu la mémoire de certaines 
choses et de certains faits.

A. G. PEDRN 
Agent g 

Ottivwa 11
én. (kd 
août V

Prix m«Ml<!r<5H'ponr commençant*.
13 octobre 1885—la.

îftbsag<:) a
i«4.si toiis voulez chasser la maladie 

et jouir d'une bonne santé
Faites îisasrc «ïn

DrAIFaE BAVARDvous ■ Ciimtts pew Infants
D’ECOLE.

Bureau :L’HIVER ! L’IlIVEil ! IL no. 376. RUE CUîflBEPLftND.
Ancienne lésidonce du Dr 1‘revost.

J’ai maintenante!! mp.ins un immense 63- 
'Ortiment de chaussures faite à la main. Les 
pratiques trrouveront tout ce qu’e'les peu- 
v tnt désire v en fuit de chaussut va (Fau 

d hiter. Bonne qualité, dernier 
goût et è hou marché.

P a de# -i en feutre, claques doublées et 
noii-duuuiées

G.MlllPilï,
NTo. 638 côté ouest de la rue Hussvx.

J. C§ O Ottawa, J’tti
■i saug, \

1 ' V ’rWlTOnW.' Imj-ortateur et manufartiirivr de . 'VIE ts OA . >. .An
iRESl U-O ÜÏSPEPTI9UES

Chapeaux, a ., 
Mitaines, Capots

en Fourni; es, Etc.

et 
t èCLUB II OU SS iü

Ancien P«i*t«, «!«*?P. O’ÎHI'ARA
préparation guérit, 

la Dyspepsie c n Tuberculeux 
naires, les indite 'Ions, les Névralgies, les 
Débilités généra; v-, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydrupisies et les Ilh iinatis

Préparé par le
Dr N. LACSRTO,

Lévis, J\

Cette20 22 ET 24, HUE GEORGEa
Des avantages extraordinaires sont ac- 

tu- liement offerts aux Dames qui dé-li
raient se procurer des

VAUN &, ADAM,reparée, décorée et 
u tes les

A éliorations: Modernes
Des avantages spéciaux sont offerts auj 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des meil 

leurs marques de
Vins, Liqueurs et Cigares.

Cet e maison a été 
lee à neuf, avec tu re* I*»biles.

ARGENT A PRETER.
25 rue Sparks, -à-' 
r Hotel Russell.

A. A. ADAM.
M. Adam, oiembr-- lu barreau -le Que dépôt chez 

bec, s’occupera aussi des affaires requé 
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

AiocalM ei
BOROU ES EN PEAUX

DE DIVERSES ESPECES. 
MANTEAUX EN SOIE

DOUBLÉS EN FOURRURE, 
COLLERETTES, ETC.

1 -5 : Rue Rideau.

BUREAU :
rix : 30 cts la bouteille.
Lu vente chez les pbarL; r < a

'.LZEAR ALAUIk,
71 rue Bol tor.. Jtlaw

t J. ' . VALIN,
PlHRRB OGMS.

T. P. O’CONNOR, Prop,pharmaciens. 
1VBY, I oite 11

l> juillet 1881
•ttawa, 2 sept 1814 '
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Sti» jnmllS» },',!* Si «5U«.t.’Jk&JSaB*->»V. •'

Oppression, Catarrhe, Emphysème pulmonaire 
Affections des Voies respiratoires

Pour le soulagement immédiat de r/Varses Affections 
et pour leur Gui. 'son, lien n'i ’ le

PâPIEMmEMüQOHL
Pharmacien de ln' Glasre. d Paris.

Le Papier et les Cigares Gi jquel calment à l’instant
même les accè’s d’ftSTHHÎE les plus violents.

L’emploi régulier de ces préparations éloigne les accès et 
même s’oppose complètement h leur retour.

De1] lit à Montréal, elles MM. L-'.VIOLETTE 4 NELSON, 209, rue Notre-Dame. 
— à Québec, chez MM. le D' M. MURIN t C", 314. rue Saint-Jean.

ET DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA,

EWf SITION de PAÎUS 1878
hors ooNvouna

arcÇri:ï3 ASTHMEde T
Par la FOUDItiB duCHEMIN DE FER

D1 C!.l<&'r‘"vuCAMDAAM®’ flènoaitairo h Quebec : DrE

[MAtiVlt I) (i iOS.
LA

CHAMPAGEE! VINS H GHPH .HES 
CM ARES !

Un osüo^im ut complet île liqueur- 
choisies ri uig.res, vient ri’ôtro reçu ac 
numéro 450, rue Sussex, ?t l’entre, ôt w. O, 
McKay.

Liqueurs française* et italiennes, Carton 
et Gastier, 8t. Julien, Sauterne, Bris 
Ayala, Chatoau-d'ay, I.

VOIE LA plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MO.XTltEAl
Et tous les points à l’est.

CONVOIS a PASSAGERS^ 

Tous Les Jours
AVEC

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventitre, de Mont
réal, a eeo le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de fri 
Delaware et Hudson, dont les Lignée s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime et aux villes do 
Nouvelle Angleterre, Troy. A*bany et New-

11 Mumm, Char 
treuse, Kuminel, Bénédictine, Cnracuo 
Moraskno. Vertraouth, Torino, K u-de- Vie 
Gin, en f le et en caisse.

CIC A Hhh de qualités variées, importés 
et C rmdiens.

On 1res promptement exécutes, effets 
i.vree à lomicile.

NO. 450, RUE SUSSEX
W. O. itlcKAY,

A partir du 29 Join 1885, îles trains cir
culeront comme suit • __ „ .
Parlant «l’OUawa. I Arr. A Itlonlréat. 

8.00 a.m. 11.30 non.
4.50 p.m. I 8.80 p.na.

Propriétaire.
Cttawa, 5 Déc. 1884

,1. II. A8tlAL,'tie Montreal. - Arr. A OUat> n 
8.45 a.n». 12.20 p.m-
4.80 p.m. I 8.8e p.m.

Tous las convois à passagers se rendent iir co
te ment à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et Indépendamment de tous l-s 
autres trains du Grand Tronc.

Lea trains quittant Ottawa à 8 heurts du 
matin se raccordent an Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes lei 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nui: 
venant de Boston et New-York viâ Soring 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 

, Fichburg à 6.00 
arrivant

Pr’t

PEINT!;’7,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
RT VITRIER,

Màrvuanu mt
PEINTURE

et de VITRES,
029 RUE SUSSEX

OTTAWA
p.m. et New-York è 

à Montréal à 8.26 du
viâ
4.30

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE M Abial se charge. de toute 
commande dans sa ligne d’ai- 
tairee ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna
bles.

BT BAILS NEUFS EN AClEIi 
Les passagers peur le Sud 

chars à la gare Bonaventure 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est ohé ^ué pour n importe quoi en
droit.

Les billots et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand iron, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trams Boni 
réglée d’après l’heure du 75ème méridien.

D. 0 LINSLRY,

A. G. PBD8N,
Agent gén. des passagers 

Ottawa 22 août 1««4.

«s* • Ctiduasures pour infants
■L D'ECOLE.

J’ai maintenanten mains un immense ea- 
sortiment de chaussures faite à la main. Les 
pratiques trouveront tout ce qu’elles peu- 
vmt désiri v en fait de chaussures d’au
tomne et d'hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et è bon marché.

Pa.dMij en feutre, claques doublées et 
non-duuoiées.

G.iUlRPllY,
No. 63b côté ouest de la rue S

et l’est changent dt 
à Montréal oh leui

Les propriétaires trniveronl 
an grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes.

17 mars 1883Gérant la

Dr ALFRED S A YARD
Bureau :

HO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, “ai

. MERS GA IADJl J .Va
IRESl: Oui DYSPEPTIQUES

Dette préparation guérit, 
la Dyspepsie ties Tuberculeux ou puitn 
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Fuie et 
des Reins, les hydrupisies et les Rhumatie

VALIN & ADAM,
Avocats eâ A »ê:ur«B Public*. 

ARGENT A PRETER.
BUREAU ; 26 rue Sparks,

P Hotel Russell.
J. 4. VALIN,
M. Adam, memhr ■ du barreau de Que 

bec, s’occupera aussi des affaires requé 
rant son attention dans cette province.

28 février 1885 lan

Préparé par le
Dr N. LAC gara.

Lé vie, P.
Prix : 30 cts la bouteille, 

fin vente ches les pharm^cÜ

KLZEAR ALARIK,
71 roe Bolton, Jtiaw-.

-à-'

A. A. ADAM.
dépôt

■if? juillet 1884

I IR S V-HîBaiT-A-BlUlHi [HH

diul.O’SIHLLÎES
Tonique Anti-Glaireux et Antl-B/lleux à

: Prépare oar PAUL GAGiE,PiiiM del" Classe, Docteur en Médecine nf
d» Il Fitmu Je Paris, SEUL PROPRIETAIRE DE CE MÉDICAMENT ! If;

PARIS, ©, 3EÎ.US de Grenellc-St-GEarmaln, 0, PARIS p

Une rxpériense déplus de soixante années a démontré que l'Éliæir 
,J <MfUé était d'une efficacité incontestable contre les Maladies du 
dI Foie, de l’Estomac, les Digestions difficiles, les Fièvre* 
ÿ épidémiques, la Fièvre Jaune, le Choléra, les Affections 
f goutteuses et rhumatismales, les Maladies des Femmes, 

des Enfants et dans toutes les Maladies congestives.
prepare par PAUL GAGE est un dos môülca- I ■ 

monts les plus efficaces et les plus économiques comme PwnoATir et ! 2 
comme Dx.PTrR’JVTir. 11 es! surtout utdo aux Médecins de campaone, aux 

, ■' ' tonuatets, aux Familles éloignées des secours médicaux et à la Classe ou-
v. laquelle U épargne dos frai > considérables do medicaments. -Comme I 

ru-’-'.CrATxr, U est tonique en meme temps que rafraîchissant, fl n’exigr pns f1 
baen/x ot peut être adun ni tri- avec un égal succès à la vins v udre en fan vu '**1 
o à la plus extrême vieillesse sans crainte d’aucune espece d’accideut. 

drffêr des ConVififens. -Exiger le Véritable ÉLIXIH de 8DIUIÉ, partant la signature PAül GAGE 
et la Brochera : Trslti de l’Origine de» ûisms, dest chaque bouteille doit lira accompagnée.

D*ï»4t à Québec s D EU. r. OnIN a C- V'barmMiw-Chiaii • 314, rue tleiui Ira»
HT DAMS Lt.H llUNCIPALtt- PHAIUIAC1KB DU CA ADA.

J

f:
V,

I ttl.rXIB de O t il l IfA

unedtùi
gj comm

r \i '
:i-7P

5 PILULES POEOÀïiïES toi. ait lelixir Tonipc Aüti-Glairenx it. y GïïfLLIË S
' Û3-i S coutenant. eoue on peut volun toutes les pi vi.-létéa tonl-pou 
Ii'rtA et dv‘|.u. ,vee de cet l r. 1 ' ..LO

Tapis, T.tis, Stc
MAISON BS TIP!

D’OTTAWA.
Av" 1 ' ' • grti nd assorti men V .ei. .teil 

n. et 1 ‘8 plus bas prix -ti 
fait de

..iTtlarts, Rldeaax,
OornV 1*8108 (jiarnilfue 

©I rfc»*lale tie too?© -<or<#'.

A ta

SISGN Df. TAPIS D\ :r,
Itilf Kl» A Bit ,.

KHOOLBRËD et C:

Ottzwa, 17 Do,. 18-y

mm

Poudres de Condition d’Alexander

■

3b

%

MOm.HS P01711 se, HOOWONiN
KT AUTRR8

UK DEOIS FS CKLKRBli?
ror„: i.KS

OjfcüO’viEfc’tx»:
A--OIT a Ottawa —0. STRAWS, 

■loris des rues Dalhovsieet Saint-Patrti *
s VIS.—Les médecines cl-f’pssus, té!*; 

lires -itius tout le Ca:.& la pour 1 eu 
efficacité ,. se trouvent que chez M 1 
STMTTtjN. ,?e mots dou7? le public 
garde conve 1er contrefaçons.

T. ALEXANDL B
peut aussi obtenir .’article vé

ritable des v LAPORTK, rue Rideau : 
GOODAIL A FILS, rue Wellington ; 
et DAGLKH A FRERE, rue Queeu, ouest.

N. B.—On

eures ferronneries à bon luk. 
chô, allez chez

Mc J: OC GALL & OCXS XL
Le U3 tncien magasin de ce genre 

Otta , oabli en 1850, à l’enseigne d
GROSSE TARRIERE,

flue "Siei, et coin de Is rue Duke.

Pour les neille

è
B 1

CHAVDIEBES, OTTAWA.
Et AMAfTAWA, P.Q

MCDOUGALL * CUZNER
3 etebre 1883.

L'OfiGASISllKdf I.’HOM f
Est l’œuire .a plus comph xo du crôatei r 
et quandIce mécanisme si complique, et 
avtistemehl fait, est dérangé pur lu mala
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, t tUe-J. secours doit être demandé 
t-.ux plus expérimentés, car le corps huma n 
est quelquÇ chose de trop précieux poi r 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar Johannhssin, de l'Univor 
sitô de Berlin, Allemagne, a fait une élude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
géniteur inaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Déoilité ou dérangement du système 
Lerveux, y compris la Spermathroée, Go* 

errhée, ta Sphilie, la Stricture et Klmpor- 
renue, etc,, etc. >.

PARCtiQUE vous avez éUi < npé e’ 
abusé par les CHARLATANS qui prête n 
liaient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr J hannessbn, avant que cette maladie 
devienne chroniuue et incurable.

B&. GRATIS "Wd
On enverra par la malle un traité prô 

oieux du système du Dr Joharmessen par
faitement cacheté à toute personne souf
frant de cette maladie, pourvu qu’eil- 
s’adresse à son seul agent autorisé, au» 
Etats-Unis ou au Canada.

HENRY VOGELER.
49, South Street, New-York-

Divers symptômes compliqués sont lia; 
tes par les prescriptions spéoiales du doc 
leur Johannessen d’après l'avis d’un mé
decin dûment qualifié.

Toute correspondance contidencicl e et 
toute réponse est envoyée frais do poste 
payé.

84 - 1 an

Conservatoire de Musique,
333 BUE SUSSEX.

JULES HAEMERS,
Prix modéréeüponr commençant*.
13 octobre 1885—la.

LIVER! L’HIVER !
«y. coïe.

Importateur et manufacturier de
Chapeaux, ... a„q 

Mitaines, Capots
en Fourrui es, Etc.

Des avantages extraordinaires sont ac
tuellement offerts aux Dames qui désire
raient se procurer des

BORDURES EN PEAUX
DE DIVERSES ESPECES. 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLÉS EN FOURRURE, 

COLLERETTES. ETC.
1A s Rue Rideau.

“ J’iti sou Bert »—On prétend que vous avez 
l’esprit un peu., .fsible, un peu 
dérangé.

—Ah ! oui dit la mère Ra
bat-Joie avec tristesse, ils disent 
qne je suis folle, je le sais.

—Et vous ne l’êtes pas, n’est- 
ce pas ? interrogea Armande.

—Pas plus que vous, made
moiselle, répondit la pauvre 
femme.

Armande et Andrée échangè
rent un regard surpris. En effet, 
la mendiante avait répondu très- 
nettement à toutes les questions 
qu’elles lui avaient posées.

—Alors, reprit Armande, c’est 
à dessein que vous cachez votre 
nom.

—Mon nom ? répéta machi
nalement la folle.

—Oui. Savez-vous celui qu'
on nous à donné en nous indi
quant votre adresse 'I

—Sans doute, c’est la mère 
Rabat-Joie.

—Mais ce n’est pas un nom 
cela, madame.

—Qu’est-ce donc ? se récria 
la malheureuse avec un étonne
ment naïf

—C’est un sûrnom,
—Un surnom ! fit-elle de plus 

en plus surprise. Vous croyez ?
—J'en suis sûre.
—Pourtant, c’est toujours ain

si qu’on m’appelle.
—Je le sais bien, mais je sais 

bien aussi que ce n’est pas un 
nom.

La mère Rabat-Joie ne répon
dit pas.
, —Un nom, insista Armande, 
serait celui....

Elle hésita, ne sachant en 
quels termes s’expliquer claire
ment.

—Avez-vous été mariée ? de
manda-t-elle tout à coup.

—C’est bien possible.
—Eh bien ! un nom serait ce

lui que portait votre mari, par 
exemple.

La folle leva lentement ses 
yeux indécis. El:e avait l’air 
de ne pas comprendre.

—Voyons, vous ne savez pas 
comment se nommait votre ma-

P33TriL,3LBTOM'
De toutes les malomes imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anuerson m’a recom

mandé les •* Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles 
Je suis complètement guéri et je recom

mande sincèrement les Amers de Houb.on 
à tout le momie J. D. Wa xer,,Buokner,

LA FOLLE
v^v

Mo.(Suite'

—Eh bien ! nous possédons, 
donc nous voqs donnons. Et 
nous vous en donnerons davan
tage, si, lors de notre prochaine 
visite, nous trouvons en bon 
état ce que nous vous avons ap
porté.

— Mais je ne vous ai rien de
mandé, mademoiselle !

—Qu’importe ?
—Mais vous ne me connaissez

Je vous adresse ces que.ques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour voc 
Amers de

* 1 * Houblon. J’ai souffert 
De rhum-itism enfiammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune méd-Hjine n’a 

semblé me faire du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris 

teilles de vos Amers e Honblon, et à 
grande surprise je suis ausis bien auj 
d’hui que je ne l’ai jamais été. J’espère 

Que vous aurez beaucoup de succès, 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque ! * * serait désireux d’a

voir plus de détails su’ ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant moi, B M.

Williams, 103 I6th Street,.Washington, 
D. C

deux bou-

pas :
—Eh bien ! nous ferons con

naissance. Est-ce donc la pre
mière fois que vous recevez des 
personnes qui s’intéressent à 
vous ?

—Oui, mademoiselle, répondit 
la pauvre folle, visiblement 
émue. Aussi j’espère que 
me direz qui vous êtes, afin que 
je bénisse un nom si cfier à mon 
cœur.

A cette question, toute natu
relle pourtant, celle qui jusqu’
alors avait pris la parole rougit 
légèrement et recula de quel
ques pas.

—Ce n’est pas moi qu’il faut 
remercier, répliqua-t-elle 
vivacité, c’est mademoiselle.

En même temps, d’un geste 
gracieux, elle désignait sa jeune 
compagn

—C’est elle qui vous donne 
tout cola, ajouta-t-elle.

—Ah ! fit la pauvre femme 
étonnée. Et elle se nomme :

—Mademoiselle Andrée d’Hé-

Je considère que votre emede est ie 
meilleur qui existe pour l’indigestion, 1« s 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerf, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de
Bien !
Que toute autre choec ;
Il y a un mois j'étais extrêmement
Maigre ! ! I
Et presqu’incapable de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embompomte.
U se passe à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents le ma sant' et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon I J- Wicklille Jackson.

Wilmington, Del.
géÈTLes bouteilles qui ne portent pas 

une étiquette blanche marquée d'une 
touffe verte de Houblon sont de la contre
façon. Rejetez tons les remèdes sans va 
leur, empoisonnés, qui s’offrent sous le 
mo a de “ Houblon ” ou “ Houblons ”

VOIT.'

avec

JOUISSEZ
rissay.

En se voyant tout à coup mi
se en scène, Andrée s’élait le
vée précipitamment, 
pour arrêter sur les lèvres de sa 
compagne le nom qui venait de 
s’en échapper.

—Mais tu es folle, ma bonne 
amie ! dit-elle toute confuse et 
le visage coloré subitement du 
pins vif incarnat, ce n’est pas 
plus moi que toi qui donne ces 
objets insignifiants.

C’est toi, mon enfant, puis
qu’ils t’appartiennent.

,—N’importe, c’est à toi qn’en 
revient tout l’honneur, reprit 
Andrée.

Pais s’adressant à la mère Ra
bat-Joie :

—Ne l’écoutez pas, madame, 
dit-elle. Je vous jure que c’est 
elle, et non pas moi. qui a con- 

vous voir.

De la Santé et du Bonheur

GOMMENT ? comme d’autres
ont fait.

comme

Nouffrez - vous de m» 
rognon» 7

Wort” m’a ramené, pour 
du tombeau, lorsque

tt lad le» des

“Le “Kidn. 
ainsi dire, des uortes du tombeau, lors 
j'avais été condamné par treize médoi 

iienfs du Détroit.”
Al. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

Vos nerf» sont-ils affaiblis 7
“Le “Kidney Wort” m’a guéri laLe Kidney Wort” m’a guéri la fai

blesse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
do tues jours.” Mile M. Al. B- Goodwin, Ed. 
Chnatiun Monitor, Cleveland, 0.

Souffres-vons de la maladie de 
ltrlght 7

“Le “Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance de la craie, 
puis ressemblait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Mass.

ri? ,
La malheureuse femme la re

garda avec une profonde stupé
faction.

—Non, je ne sais pas, dit-elle 
enfin.

Armande et Andrée se serrè- 
Elles commen-

Sonffrant de la diabète 7
“ Le “Kidney1 Wort” est le remède le plus 

efficace que j’aie prescrit. Il procure un 
logement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballou, Alonoton, Vt.

rent la main, 
çaient à soupçonner en quoi 
consistait la démence de la mère 
Rabat-Joie.

—Ainsi, fit doucement An
drée, vous ne vous rappelez 
même pas si vous avez été ma
riée ?

—Attendez ’...fit la mendian
te avec un violent effort. Je 
crois bien que oui.

—Eh bien ! comment vous 
ppelait-on dans ce temps-là ?

Mais le visage de la folle re
prit aussitôt son masque d’im
passibilité.

—Je ne sais pas, répondit-

Souffrez-von» de maladies du foie 7
“ Le “Kidney Wort” m’a guéri d’une ma

ladie chronique du l'oio lorsque jodemandais 
à mourir.” Henry Wn rd, cx-coluncl

69 Guides Nationale, N.Y.

us de douleurs dans 
le dos 7

1 “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais mu lever, mais que je me roulais 
bots de mon lit.”

C. M. Talhnnge, Milwaukee, Wis.

Souffrez-vous dt; maladies des
rognon*?

“ Le “Kidney Wuri ’ m'a guéri de mala
dies du foie et des rognons après que j'eus 
suivi inutilement, pendant des et» des, le 
traitement dos médecins, remède vaut 
$10 la boîte.

buiul Hodges, Wiüiamstown.West Va.
Souffrez-vous do lu constipation?
" Le “ Kidney Wort” facilite les évacua

tion» et m’a guéri après que j'eus fait l’etnui 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, S t-Albans, Vt.

ça la pensée de venir 
Je m’y suis associée de graud 
cœur, voilà tout. Du reste,vous 
avez pu le voir, c’est elle qui 
s’est informée de tous vos be
soins, qui s’est donné toute la 
peine ; mais elle est toujours 
comme cela. Dès que, d’après 

conseils, j’exécute quelque 
chose de bien, sa modestie s’effa
rouche des compliments qu’elle 
mérite, et c’est sur moi qu’elle 
veut les faire retomber. N’est-ce 
pas, madame, que ce n’est pas 
juste '!

—J’aurai donc deux bons an
ges à remercier au lien d’un, 
répondit la folle.

—C’est cela ! fit joyeusement 
Andrée. Mçintenant, madame, 
voulez-vous m’autoriser à vous 
adresser quelques questions ?

.—Je vous écoute, mademoi
selle.

Soutifcewvo

a
ses

elle.
—Que faisait-il, votre mari ?
—Je ne sais pas.
—Où est-il à présent ?
—Je ne sais pas.
—Est-il vivant ?
—Je ne sais pas.
—.Vous ne le voyez donc ja

mais ?
—Je ne vois jamais personne.
—Et y a-t-il longtemps nue 

vous n’avez pas reçu de ses nou
velles ?

—Oh ! oui.
—11 se cache donc aussi ?
—Peut-être...à cause des cré

anciers ?
—Vous avez donc des créan-

Sonffres-von* do la malaria 7
“Le “Kidney Wort” cer. supérieur à tous 

les autres remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr H. K. Clark, South Hero, Vt.

Etes-vous bilieux 7
“ Le “ Kidney Wort ” m'a fait plus de bieu 
te tous les autres remèdes dont j’uio jamais?ait usage.

Aide J. T- Galloway, Elk Flat, Oregon.

Souffrez-vous des bemorrholdes 7
“ Lu “Kidney Wort” m’a puéri radicale

ment des hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
W. C. Kline m’avait recotntnai.dé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bank, Alyertown, Pa-

Etes-vous torture par le rhums-

“ Le “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et apres que 
Jleus souffert pendant trente ans.

Elbridgo Malcolm, West Bath, Maine-

—Tout à l’heure, je laieais 
faire Armande, et j’avais l’air in
différente à ce qui se passait au
tour de moi, mais je vous prie 
de ne pas me juger sur les appa-

Aux femmes qui sont malades 7
“Le “Kidney Wort” m’a guérie d'une 

malad: dont je sou tînt is depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde H. Lamorenux, Ile La Mothe, Vt.

Si vous Teniez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne santé

Faites usage du

rences...
__Je ne le permettrais pas,

mademoiselle.
—Je vous regardais, je vous 

écoutais, et je m’étonnais, je ne 
voua le cache pas, de découvrir 
en vous tant de politesse et de 
dignité.

—Il est certain, ajouta Ar
mande, que le choix de vos ex
pressions m’a également irap- 
pée. Nous faisons assez sou
vent, mon amie et moi, des visi
tes du genre de celle-ci, et ja
mais, jusqu’à présent, nous n’a
vons rencontré tant de propre
té dans la misère, tant de dis
tinction réelle sous des dehors 
si pauvres.

—Pourtant, savez-vous ce que 
l’on dit de vous, madame ? de
manda Andrée.

—Non, fit attentivement la 
malheureuse femme.

oiers ?
—Hélas ! oui. Mais dès que 

j'aurai assez d’argent, je les 
payerai.

—Vous les connaissez donc, 
vos créanciers ?

—Pas du tout.
—En ce cas, comment ferez- 

vous pour les payer ?
—En voilà une question! fit la 

mère Rabat-Joie en haussant les 
épaules avec pitié. Est-ce qu’on

besoin de faire appeler les cré
anciers pour qu’ils se présen
tent?

Armande et Andrée ne pu
rent réprimer, le sourire que 
cette saillie leur arracha.

Il était évident pour elles que 
cette femme n’était pas précisé
ment folle, mais qu’elle avait 
perdu la mémoire de certaines 
choses et de certains faits.

-fyO^EY-WORTJ,

Lf Pcritcaicfir fia Sang.
WBæaBSvX-SSK: ■

CLUB HOUSL
Ancien Poste rie*P. O’MEARA

20 22 ET 24, RUE GEORGEa
Cet e maison a été reparée, décorée et 

meublée à neuf, avec tontes les

A élioratlons^ Modernes
Des avantages spèciaux sont 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des taeil 

leurs marques de
fins, Liqueur» et Cigares.
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PARIS GLOVE HOUSE L’endroit pour acheter des

1
Durant l'Inventaire, qui durera 8 jours, les Marchandises seront vendues presque pour rien, et le 

Magasin sera ouvert jusqu’à 10 heures du soir, afin de donner à ceux qui n’ont pu profiter de notre grande 
vente à bon marché l’avantage d’acheter ce dont ils ont besoin à bas prix. Nos reductions sont ré-lles et 
notre assortiment est complet.

8t$- EST À L'ANTIQUE ET RENOMMÉ MAGASIN

lOl-Rue TRideau-lOl

On y trouve ce qu’il y a de mieux en fait de Marchandises. 
Comme les Fêtes approchent, je donnerai jusqu’au 1er JanvierTHERIAULT & LAFLAMME,
I X SUPERBE PRESENT !73 Eue Sparks.Maison de Giants de Paris

(.’ASSOCIATION CATHOLIQUE 
MUTUELLE ET DE BIEN 

E AISANCE

------ : A QUICONQUE ACHÈTERA :-------Pour devenir membre, il faut 
être en bonne santé, âgé au moins 
de 21 ans et n’avoir pas dépassé 
l’âge d-t 50 ans ; se procurer une 
formule d’app'ication, la faire 
plir selon la demande, la signer et 
la faire signer par deux membres 
de la branche dans laquelle on 
demande admission, et aussi par le 
curé de la paroisse, qui doit par là 
certü.er que l’appîirant est un ca
tholique moral et pratiquant;avoir 
payé les 84 requises par les règle
ments et se faire examiner par le 
médecin nommé par la branche.

L’iissociation est administrée par 
le Conseil Général, composé de 
représentants des Grands Conseils. 
En Canada, New York, Pensylva 
nie et Michigan, toutes les branches 
sont soumises aux Grands Conseils 
y érigés.

Toutes les autres branches sont 
soumises au Conseil Général.

Les Grands Conseils se forment 
avec les représentants des branches.

Les seuls officiers touchant un 
salaire sont les secrétaires des 
Grands ^Conseils et du Conseil Gé 
néral. Ces salaires sont très-modé
rés, vu les services rendus.

Les fonds de bienfaisance sont 
formés de l’argent des contributions; 
ils ne peuvent pas être employés 
pour d’autre but que pour payer 
les 82,000 aux veuves ou aux hé ri 
tiers des membres décédés.

Ces fonds sont confiés aux très) 
ri ers de chaque branche, en atten
dant qu’ils soient payées à qui de 
droit.

Chaque trésorier est tenu de don
ner des sûretés sali fai santés.

Le fonds commun se forme des 
sommes versées pour le prix d’en
trée, et des contributions annuelles, 
et reste à la disposition de la bran
che pour défrayer toutes dépenses 
ordinaires, comme louage de salle, 
chauffage, lumière, etc.

Chaque branche est tenue de 
payer aux Grands Conseils les 
droits suivants :

Pour chaque membre admis dans 
la branche, après son établissement, 
50c. Les membres formant une 
nouv lie branche sont exempts de 
droit.

Pour chaque membre enrégistré 
dans les livres de la branche au 31 
décembre chaque année, 50c. ; et 

chaque certificat accepte ou 
refusé par le médecin du Grand 
Conseil, aussi 50c.

Les branches sont aussi redeva
bles à leur médecin pour chaque 
candidat qu’il examinera.

Voici maintenant le rapport des 
élections de la branche No 29 de 
l’Association Catholique de Secours 
Mutuels :

DÉBOURSÉS Falinoir à tilace de Dey

5 Its de mon Célèbre Thé de 45 ctsRedevances au Grand Con-
550 85

Examens de médecins.......... 5 00
Ameublement...........................
Divers........................................
Balance en mains 31 décem

bre 1885...........................

seil Une course de 2 MILLES 
sur patins à glace, ouverte aux 
amateurs, aura lieu Jeudi le 28 
Janvier. L’enjeu sera une 
coupe d'argent du coût de $25. 
Des patineurs renommés d’Otta
wa,Montréal et Brockville pren
dront part à cette course.

reiri- U 20 
28 49 Toutes les Marchandises sont garanties pures de tout alliage, 

et vendues
M. le Réilacleut,

Comme vous avez la banne ha 
bituje de publier le rapport 
miel des différentes sociétés cana
diennes-françaises de celte ville, 
j'ose croire que vous ne refuserez 
pas de mettre sous les yeux de 
lecteurs ;celui d’une société relati
vement nouvelle, qui compte à son 
crédit des progrès lents, il est vrai, 
mais sûrs.

L’Association Catholique Mu
tuelle et de Bienfaisance, établie 
depuis deux ans i peine à Ottawa, 
est déjà composée d’une trentaine 
de membres ; le nombre n’est pas 
encore considérable, 
so iélé assurant une somme de 
deux mille piastres à la famille de 
chacun de ses membres décédés, 
prélève naturellement des primes 

élevés, ce qui explique la len 
leur avec laquelle elle se développe.

Néanmoins, pour ceux qui desi 
rent assurer leur v e dans une coin 
pagnie d’assurance, celie ci offre 
des avantages que l’on ne trouve 
dans aucune autre, puisque pour 
la modique so nine de vingt-quatre 
piastres par année en moyenne, 
elle en paie deux mille à la mort 
de chaque assuré, ce qui est bien 
propre à encourager un bon nom 
bre de nos compat- iotes y s’y join
dre. En outre, c'est une société 
franchement et exclusivement ca- 
th'i ique, dont la constitution et 
les leglements sont basés sur les 
principes de la charité chrétienne.

Sans qu’il soit besoin d’en dire 
davantage, tous les catholiques 
comprendront l’importance d’une 
pareille société, outre les avanta
ges matériels qu elle offre. Comme 
on la connaît peu ici, cependant, 
permetL z moi d’en faire l'histoire 
en quelques mots :

Cette associeiion doit son origine 
à l'évêque de Buffalo et aux prêtres 
zélés de Niagara Falls, Etat de 
New-"'urk.

Elle comprend un Conseil Géné
ral, 3 Grands Conseils, 160 bran 
ches.

Elle compte au-dessus de 9,000 
membres.

Elle est d-stinée à pr,curer aux 
catholiques un moyen d’assurance 
mutuelle sur la vie, afin de les 
emiêiüer de s’affilier dans les 

. sociétés secrètes.
Il y a parmi ses membres deux 

évêques -1 beaucoup de [ ré très.
La sanction officielle est accordée 

par les évêques suivants : Sa Giâce 
J. J. Lynch, archevêque de To
ronto, et Leurs Grandeurs J. Walsh, 
é'êque de London, Ont.; S. V. 
Ryan, évêque de Buffalo ; et Louis 
M" Fmk, évêque de Leavenworth, 
Kansas. Nombre d’autres évêques 
lui accordent aussi leur appruba 
lion.

37 65an- A BON MARCHE8634 89
ACTIF DE LA SOCIÉTÉ

Argent en mains..................
Dû pour contributions men

suelles .........................
Dû pour appels.....................
Ameublement.......... ...........

vos
37 65 Un© Visite, ü s’il vous plait

1ST o. ÎOI RUE RIDEAU,COM "WSPONDANCt:
8 00 

33 55 
2' 45

A l’enseigne du Drapeau Blanc.Clarence Creek, 19 janv. 1886. 
M. le Rédacteur du “Canada”

Veuillez me permettre de me 
servir des colonnes de votre inté 
ressant journal pour faire connaî
tre à nos amis le résultat des élec 
lions municipales du Township de 
Clarence, Ontario.

Autant que j’ai pu en juger, la 
lutte a été franche et loyale. Cha 
que parti a eu l’avantage d’exposer 
librement ses vues sur l’administra
tion des affaires municipales, en 
critiquant ce qui a été fait de re 
préhensible-, et s’efforçant de mon
trer sons leur vraie couleur ceux 
qui pouvaient avoir intérêt à se 
cacher.

Cette lutte fait honneur à ceu> 
qui y ont pris part, et montre une 
lois de plus combien les Canadiens 
sont énergiques et puissants, quand 
ils ont réellement à cœur la reven
dication de leurs droits.

Le résultat de la votation a été 
comme suit :

Maire, Tèlesphore Perrin, mar 
chand ; Pro-maire, P. Rankans.

Conseillers : C. Potvin, Z. Valade 
et J. Richer.

J. B. C. DUNN.S103 65

mais celte PRESENTS POUR NOËL ET LE 
1er DE L’AN

LE CLUB “FRONTEN \C” E. fi. LAVEMURE
Comme nous l’annoncions hier, 

nos braves amis Ds raqvielleurs du 
u Frontenac ” se préparent à fêter 
joyeusement ce soir la c|nquième 
année d’existence de leur club.

Nous croyons faire plaisjr à tous, 
en rééditant, à cette occision, la 
gaie chanson suivante, qui leur fut 
dédiée par M. Blain de St Aubin, 
en 1883 :

MAGASIN GÉNÉRAL DlsLes personnes qui désirent ache
ter des présents trouveront à mon 
magasin un très-joli Cu *i\ d’ojets 
bien propres à être donnés - omme 
étrennes, tels que : Cart‘e* de 
Noel et du 1er de l’an avec insur - 
lions en français et en anglais.

Livres de prières reliés avec 
élégance, livres d’histoires avec 
gravures coloriées pour les enfants.

Beaux objets de piété d’un fini 
tout nouvea i.

Albums avec couverts en peluche 
en cuir et une grande variété d’au- 
Zres Articles qu’il serait trop long 
d’énumérer ici. J’ai aussi un ma
gnifique choix de jolis jouets poui 
les enfants.

Tout sera vendu à bon marché 
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

FERRONNERIE
Vous trouverez chez moi tout ce 

qu’il faut dans cette ligne
Ou ils, Clous, Câble, Chaîne,

TQto.

Peintuies, Huiles, Vernis, Vitres, Mastlf,i Etc.
Comme parle passé un assot’ 

ment complet de
Sur nos raquettes en avant !

En roulant ma boule,
Bons marcheurs, malgré nngë et vent ! 

Rouli roulant, etc. QUINCATLLE 1IE. 
69&7I Rue WILLI AU,n

Les “ Frontenacs” au coeur v|iilar:. 
Ont le pied, l’œil à l’avenant. DlPimiliïlMlfim
Su-- la neige, légè e. îent,
Ils semblen glisser en courait..

IV
Bell'1 est la neige, beau le ternis : 
Ils marcheront vite et longtemps

ANTl-DlPEimiSlinQllK
Spécifique contre la Diphthérie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes

AVIS SPECIAUXM UN ÉLECTEUR ”

V
LE MOÜDE ET LA VILLE Dinen et banque!*, prepa

re* a ordre, nom h un tre* court 
délai, au restaurant Lanctôt, 
rue George.

Si vous craignez de devenir con- 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
jore si vous redoutez le cholére 
>arce que votre estomac et vos in
testins sont souvent dérangés, ser 
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du L>r N. Lecerte, les
quels sont le plus sûr rophylacti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

Malheur à qui tombe e î sautant1. 
Il se relève promptement ! LA DIPHTHERIE VAINCUE i

Aux ravages de cette maladie terriule 
et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de siiecès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notable*, 
et dignes de foi attestent l’eflic cite vrai
ment étonnant de ce remèle.

Préparé par le

VI. Ii est tombé une épaisse couche 
de neige la nuit dernière et aujour
d’hui.

Sa Grandeur Mgr Duhamel as
sistera à la réunion hebdomadaire 
de l’Union St Thomas, lundi soir, 
premier février prochain.

Le Cercle Lafontaine s’assemble
ra demain soir au lieu ordinaire de 
ses séances, bâtisse de l’Union St 
Joseph, rue Dalhousie. Tous les 
membres sont instamment priés 
(l’être présents.

Nous avons assisté à une course 
très-intéressante entre Brunei et 
Barbeau, hier soir, au Patinoir 
Royal. La victoire a été chaude 
ment disputée, et Brunei n’est arri
vé premier que par suite d’un 
malentendu de la part de son 
adversaire. La course a été consé
quemment déclarée nulle.

Et tous, à table, en arrivant,
Aux bons mets montrent bonne dent.

VII.
Le soir, au bal, ils vont dansmt, 
Légers coin ne la plv ne au vaut.

VIII.
Près des belles, ils sont galants,. 
Malgré les maris, les amants. DR N. LACERTE,

LEVIS. P. Q.Dour IX.
Pjîx : 60 cts. la bouteille. En vente ches 
les pharmaciens.

EN DEPOT
Sur nos raquettes, oh! gaiement, 
Marcheurs et dans urs, en avant. CHEZ

ELZEAK A L I Kl E,
71 Rue Bolton, Ottawa.

juillle88 4UNE CHARMANTE SOIRÉE Huîtres a très bon marche, 
venu ni o’etre reçues chez HEc- 
Honell et Fitzùumous, 121 
rue Rideau,

8 lbs de thé Japon pour 81.00. N 
A. Savard, rue Dalhousie.

ffi£M3
Agrandissement du canal Welland
AVIS AUX ENTREPRENEURS.

Une vingtaine de membres du 
club de raquettes “ Le Canadien 
d’Ottawa, ” sous la conduite de 
leur digne président M. L. Dauray, 
partaient gaillardement de la ville 

p. m. hier, pour al 
1er passer la veillée chez M. Hora
ce Talbot, chemin de Montréal.

A part leur hôte qui, avec sa 
générosité accoutumée, avait illu
miné en leur honneur les abords 
de sa résidence, au moyen de lan
ternes ch.noises, et les a royale 
ment reçus, les excursionnistes ont 
rencontré au lieu du rendez-vous 
MM. Oscar McDoneil, G ration, Pru
neau, Valiquttte, A. Adam, E Dou
ce t et L. du Canada. Le
“ Frontenac” était aussi représenté 
à cette fête joyeuse par M. Ernest 
Dionne.

La soirée s’est passée on ne peut 
plus agréablement, et les chants 
comique s de MM Durocher, Adam, 
Dauray, et d’autres gais compères 
dont le nom nous échappe, ont 
tenu fout le monde dans un fou 
rire continuel.

Aussi, ce nVst qu’à regret que 
chacun prit sa carte de route 
vers les onz t heures, après avoir 
hn de loin rœ.i; à la sanie de M.
Horac Ta Lut « l de .-un aimable fa
mille.

m
Aviseur spirituel, le Rév. Père 

R. Prudhomme.
Chancelier d’office et rerésentant 

du G. and Conseil, M F. R. E. Cam-
vers 8 heures Encore une fois, l’éclair s’allume 

et le Ciel va tonner, pour éclaircir 
notre horizon parses bienfaits.

Seigneur que votre bonté est 
grande, en daignant si bien nous 
protéger ; toujours de vos enfants 
vous vous faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du d anger.-

Montres, joncs de mariage et 
bijoux de tous genres et à bas prix. 
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, sinon l’argent sera 
remis Chez H. Norez, rue Rideau, 
No 30.

Hnitres a très bon marche, 
venant d’etre reçues chez Mc
Doneil et Fâtziinmous, 121 
rue Rideau.

peau.
Président, M. L. J. Béland.
1er Vice Président, M. Chas Des

jardins.
2ème Vice Président, M. J. E. 

Valin.
Secrétaire-financier, M. E. J. 

D’Auteuil.
Trésorier, M A. Benoit.
Secrétair -Archiviste, M. L. La 

framboise.
Asst.-Sec Archiviste, M. A. P. E. 

Panel.
Commissaire-Ordonnateur, M. P. 

Laporte.
Garde, M. A. E. St Pierre. 
Syndics pour I an, MM C. O. 

Dacier, E. D’Auteuil et G torge Ro 
bitailie.

Syndics pour 2 ans, MM A. C. 
Laros” et A. Béliveau.

Comité? nommés pu* le prési
dent :

Corniié d* finance, MM. J. Côté, 
G Rub tai!

Colll 1 Ig
bois, H. Pouliot, L. J. Richard.

Comité des griefs, L. J Béland, 
Dr F. X. Val ide, A. Garneau.

On vient de compléter la pose des 
rails, sur le chemin de fer de 
jonction Pontiac et Pacifique, jus 
qu’à Shawville. Une jolie gare 
existe déjà en cette localité et on 
se propose d’y ériger bientôt un 
élévateur à grains considérable 
Un train fait régulièrement, au 
jourd’hui, le service des passagers 
et du fret entre Aylmer et (Juin.

Notre confrère de VEvening Jour
nal annonce que l’Union St Joseph 
et le Cercle Lafontaine se sont as 
semblés avant hier soir, à la salle 
de a première de ces sociétés, rue 
Dalhousie. Quant à ce qui regarde 
L’Union St J iseph, la nouvelle est 
correcte, mais pour ce qui est du 
Cei cle Lafontaine, elle est complè 
tement * rronée. Ses séances ont 
lieu le vendredi, en effet, et non 
pas le mardi.

-pvES SOUMISSIONS cachetée 
xJ Bées au SOU88I gné, et porta 
cription “ Soumission pour le 
land,” seront reçues à ce bureau jusqu’à 
V arrivé- des ma des de l'Est et de l’Ouest, 
lundi, le 25e jour de j nvier prochain(1886), 
pour exhausser les murs des écluses, déver
soirs, etc., et augmenter la hauteur des 
bords de ce'te partie du canal Welland 
entre Port Dalhousie et Thorold, et appro
fondir le bief entre Thoro.d et Ramey’s 
Bend,, près de Hnmberston.

Tous les travaux seront adjugés par sec-

Des cartes des diverses localités, ainsi 
qi.e des plans et devis pourront être exami
nés à ce bureau dès et après LUNDI, le 
lie jour de JANVIER prochain (18 6) ; on 
pourraaussi s yprocurer desf ormules de bou 
missions. Sewblttbl 
laiifs aux travaux 
seront obtenus au 
local, “ Weiland.”

Les entrepreneurs sont priés de se rappe
ler qu’aucune soumission ne sera prise en 
considération à moins d’être faite stricte
ment conforme aux formules imprimées, et, 
dans le cas de sociétés, il faudra aussi 
qu’elle porte la signatuie particulière et 
indique la nature de l'occupation et le 
domicile de chaque associé : et de pics un 
cneque acceutè par une banque pour la 
somme de “ deux mille piaaties ” ou plu 
suivant l’étandue des travaux à faire di

s, adres- 
nt la sus- 

canal Wel-
Le montant,ch la ron’ribution 

est fixé d’après l'âge de chaque 
membre, et elle est déterminée 
d’après les statists;ties sur le-quelles 
on peut baser la durée probable de 
la vie de chaque membre à partir 
d’un certain âge ; et au?si confor
mément aux vrais principes de 
l’assurance sur la vie.

Le montant payé par un mem
bre en entrant reste toujours le 
même.

Trois cent mille piastres ont 
déjà été payées aux veuves et aux 
héritiers de ses me i bres d *cédés 
depuis son établissement.

Le prix d’entrée est de 83 ; t’exa- 
men par les médecins, 81.50 ; les 

. versements mensuels j$çnt de 26 
cents ou 83 par année. /

Un candidat qui a été rejeté 
pour une raison quelconque re
couvrera son prix d’entrée.

es renseignements re- 
au nord d’Al anburgh 
bureau de l’ingénieur1000 personnes sont priées de 

se rendre aussitôt possible pour 
acheter le célèbre thé Japon, 8 lbs 
pour 81.00. N. A. Savard, rue Dal- 
bousie.

-Faites l’essai <ie la VAU 
RI A. C’est la meilleure potu- 
k»>Me eoailre la elmlv «le 
cueteai et la Calville 
vente chez C. O. I> 4CÏKH 
Pharmacien

Il y avait nombreuse assistance 
au Tnéâtix; Royal hier soir. 11 The 
Private Secretary ” a fort amusé 
l’auditoire. Tout le monde voudra 
sans doute aller entendre cette 
charmante comédie, ce soir, demain 
ou samedi.

Comme nons l’annonçons dans 
une autre colonne, on jouera le cé 
lèbre drame militaire “ Youth ” :a 
semaine prochaine, et les recettes 
de la représeï talion de lundi se
ront consacrées à payer la balance 
des frais de la réception faite aux 
Francs-Tireurs d’Ottawa, le prin- Partout on reclame à grands cris 
temps dernier. le Dyamond Dyes, ce merveilleux

Qu’on se le dise et qu’on y aille remède qui fascine et subjugue le 
en foule. ] monde, éblouissant tous les yeux.

X. A. Smi'h. 
ffuieo, .1 u Char e- Le

la section—devra accomiagner les soumis
sions respectives ; ce chèque sere confisqué 
si le soumissionnaire refuse de signer le 
• entrât pour les travaux, aux taux spéci
fiés dans l’offre.

Le montant exigé dans chaque cas 
men'donné sur la formule de soumissio

Le chèque ou l’argent déposé sera remis 
aux diverses personnes dont les soumis
sions n‘auront pas été acceptées.

Ve département ne s’engage pas 
moins à accepter ni la pins Basse ni i 
des soumissions.

Par ordre

Madame Thomas By field 
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa

On a besoin immédiatement de 
1000 pardonnes pour acheter notre 
célèbre thé du Japon, 8 lbs. pour 
81 chez N. A. Sivard, rue Dalhou

La Snrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement difiér. nte 
d’aucune a lire espèce de co: - posée 
de gomme d’épinette,que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

RECETTES

Balance eu mains 1er janvier
1885........................

Entrées.........................
Certificats ..................
Examens de médecins 
Contribution* annuelles...... 65 75
Appels pour les défunts 
Remise de VU union St Tho

mas.....................................

48 50 
18 00 sie.

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
ux d’éte. Notre assorti- 
ai river et des plus com-

60J...vfti Léte de chaf? 9 00
aacnneDIAMOND DYES

492 40Dame Thomas By field. A.’P. BRADLEY, 
Secrétaire.Juin 84

Département dee Cheminai 
de Fer et Canaux, ■ 

Ottawa, 9 décembre 1815. J$634 89
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